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Préface de l'éditeur 


Louange à Alläh, Seigneur des Mondes, et que la paix et la bénédiction soient 
sur notre Prophète Muhammad (#4), sa famille et ses compagnons. 

Les Éditions Dar al-Muslim ont le plaisir de proposer au lecteur francophone la 
traduction de l'ouvrage intitulé : 

« Notions indispensables à l’ensemble de la communauté » écrit par son éminence 
le Chcikh Abd al-‘Aziz Ibn Bâz (qu’Alläh lui fasse miséricorde) et commenté par 
le Cheikh ‘Abd al-'Aziz al-Fâ'iz. 

Convaincus que la voie du salut réside dans le fait de se conformer aux 
enseignements du Coran et de la Sunna (tradition prophétique) ainsi que l'ont 
compris nos pieux prédécesseurs (4s-salaf as-sâlih), nous avons choisi de traduire 
cet ouvrage de base, car c’est en consolidant les fondements de sa religion que le 
musulman pourra espérer atteindre son but. En effet, on trouve dans le recueil 
de hadiths authentiques de l’Imâm al-Bukhäri la définition suivante: « Le 
savant rabbäni est celui qui éduque les gens en commençant par les bases de la 
connaissance avant d'aborder les questions plus complexes ». 

Nous tenons à rappeler au lecteur francophone que l'approfondissement réel de 
ses connaissances islamiques ne se fera qu'en fournissant des efforts réguliers dans 
l'apprentissage de la langue arabe, et que les traductions ne sont qu'une étape préliminaire 
qui permettent d'aborder les notions essentielles et indispensables de l'Islam. 

Enfin, nous tenons à souligner que le strict respect des droits d'auteur est une de 
nos prérogatives que nous avons à cœur d’honorer, ainsi que l'a stipulé le comité 
permanent des recherches scientifiques et de l’/fà dans la farwa n°18453 datée 
du 02/01/1417 (20/05/1996). C’est pourquoi le lecteur trouvera en préambule 
de cet ouvrage — et dans les suivants in chà Alläh — l'autorisation expresse des 
ayant-droits. 

Nous demandons à Alläh qu’Il fasse que nos actes soient sincèrement voués à 
Sa satisfaction. 

Et que la paix et la bénédiction soient soient sur notre Prophète Muhammad (&), 


sa famille et ses compagnons. 
Pour les éditions Där al-Muslim 
Le traducteur : Abou Talha Said Boumazza 
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Nous avons le plaisir de vous informer que 
nous ne voyons aucun inconvénient à ce que vous 
craduisiez et éditiez le livre intitulé : « 4/-Ahkâm 
al-mulimma ‘ala d-durûs al-muhimma li- äâmmat 
al-umma », en langue française afin de le distribuer 
en France et dans les pays francophones. 
Qu’Alläh vous récompense par le bien. 
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Introduction de Cheikh 
Abd al-'Aziz Ibn'Abdalläh Ibn Bâz 





Au nom d’Allâäh, Clément et Miséricordieux 


Royaume d’Arabie Saoudite 
Présidence administrative des recherches 
scientifiques et de la Farwä 


Bureau du Mufti d'Arabie Saoudite 


Louange à Allâh, que les éloges et la paix soient 
sur le Messager d’Allâh, sa famille, ses compagnons 
et sur toute personne se conformant à sa voie. 

J'ai pris connaissance des annotations qu'a 
écrites son éminence le Cheikh ‘Abd al-Aziz 
Ibn Däwüd al-F#iz, président de l'organisme 
d'ordonnance du bien et de la réprobation du 
mal de la ville d’az-Zulfi, annotations en marge 
de mon ouvrage intitulé « Les leçons importantes 
pour le commun des musulmans ». J'ai trouvé 
ces annotations importantes et bénéfiques. Je 
demande à Alläh de multiplier la récompense 
de l’auteur et d'augmenter sa science et sa vertu. 
J'implore aussi Alläh pour que ces annotations et 
le livre dont elles sont la source soient bénéfiques 
pour les musulmans. Il est certes Magnanime et 
Généreux. 

Qu’Allâh couvre d’éloges et salue notre Prophète 
Muhammad, sa famille et ses compagnons. 

Fait le 24/12/1415 H. 





Introduction 


Louange à Alläh, nous le louons, implorons Son aide et son pardon. 


Nous nous réfugions auprès d’Alläh contre les méfaits de nos âmes 
et nos mauvaises actions {Celui qu’Alläh guide, nul ne peut l’égarer, 
mais celui qu'Il égare, nul ne peut le guider. J’atteste qu’il n'y a de 
divinité en droit d’être adorée si ce n’est Alläh, Unique et sans associé, 
et que Muhammad est Son serviteur et messager. 


« Ô les croyants ! Craignez Allâäh comme Il doit être craint. Et 
ne mourez qu'en pleine soumission »:. 

« Ô hommes ! Craignez votre Seigneur qui vous a créés d’un 
seul être, et a créé de celui-ci son épouse, et qui de ces deux là 
a fait répandre (sur la terre) beaucoup d'hommes et de fem- 
mes. Craignez Allâh au nom duquel vous vous implorez les uns 
les autres, et craignez de rompre les liens du sang. Certes Alläh 
vous observe parfaitement »?. 

« Ô vous qui croyez ! Craignez Allâh et parlez avec droiture, afin 
qu'Il améliore vos actions et vous pardonne vos péchés. Quicon- 
que obéit à Alläh et à Son messager obtient certes une grande 
réussite »2. 


Après avoir lu l'ouvrage intitulé « Les leçons importantes pour 


l'ensemble de la communauté » écrit par son éminence, notre Pères, 
le Cheikh Abd al- Aziz Ibn Bâz (qu’Alläh le protège), Mufti du 


Royaume d'Arabie Saoudite et Président de l'organisme des Grands 


TRE 


Saint Coran, sourate 3, v. 102. 

Saint Coran, sourate 4, v. 1. 

Saint Coran, sourate 33, v. 70-71. 

Formule de respect souvent utilisée à l'égard du Cheikh Ibn Bäz, QU'Allâh lui fasse 
miséricorde. (NdT) 
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Les leçons importantes pour l'ensemble de la communauté 


Savants, l'idée m'est venue d’en faire l'explication, en raison de 
l'importance que ce livre revêt pour chaque musulman. En effet, il 
s agit [à d'une œuvre destinée À tous les membres de la communauté 
musulmane, hommes et femmes, savants et étudiants. 

J'ai donc effectué la prière de consultation, et demandé conseil à 
d'éminents Cheikhs qui ont approuvé l’idée, qui s’est convertie par la 
suite en décision de débuter le projet. J'ai donc sollicité l’autorisation 
de notre Cheikh et Père, ce qu'il n'a accordé. Je le remercie pour 
cela. 

Cet ouvrage, bien que concis, comporte toutes les sciences 
religieuses, quil s'agisse des principes régissant la croyance ou 
la jurisprudence. Il détaille l'éthique religieuse et les règles de 
bienséance islamique quil convient au musulman de respecter. On 
trouvera enfin en conclusion de ce livre une mise en garde contre le 
polythéisme et contre toutes les formes de péchés. Ce livret décrit 
ainsi ce qu'il convient au musulman de savoir et de mettre en 
pratique en termes de croyance, d'adoration, de comportement et de 
méthodologie. Cet ouvrage porte donc parfaitement son nom, en ce 
sens qu'il s’agit bien là de leçons importantes destinées au commun 
des musulmans. 

L'explication que j ai faite de ce livret n'est ni trop longue au point 
d’être rébarbative, ni trop courte au point d'omettre certains points 
importants. 

Le but est de faire d’elle une aide facile — après l’aide d’Allâh — et 
une référence abordable pour qui voudrait l'enseigner, qu'il s'agisse 
de l’imâm dans sa mosquée, du père de famille dans sa demeure ou 
de l'étudiant en science religieuse dans son quartier ou sa ville. 

En outre, j'ai accordé une importance toute particulière au 
fait de lier chaque règle à sa preuve, autant que faire se peut. J'ai 
intitulé cette explication : « Notions indispensables à l'ensemble de 
la communauté ». D'ailleurs, son éminence Cheikh ‘Abd al-‘Aziz 
Ibn Bâz a ajouté à cette explication quelques annotations, que jai 
soulignées pour qu'elles se distinguent du reste de l'ouvrage. 
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Les leçons importantes pour l'ensemble de la communauté 


Enfin, je prie tout noble frère ayant lu cet ouvrage de nous faire 
part de ses conseils et remarques. En effet, c’est en se soutenant les 
uns les autres que les musulmans se renforcent. 

Pour conclure, j'implore Allâh, de par Ses plus beaux Noms et 
Ses nobles Attributs, pour qu’Il fasse que ce livre et son explication 
soient bénéfiques, et que mes actes soient exclusivement voués à Son 
noble Visage. 

Je l'invoque aussi pour qu’Il multiplie de la meilleure façon la 
récompense et la rétribution de l’auteur du livre et de son explication. 
Enfin, je Lui demande de nous rassembler tous dans les plus hauts 
degrés du Paradis (4/-Firdaws) avec les prophètes, les véridiques et 
les martyrs. Il est certes le maître de cette décision et en mesure de 


la réaliser. 
Qu'Allâh couvre d’éloges et salue notre Prophète Muhammad, sa 


famille et tous ses compagnons. 


Abd al-‘Aziz Ibn Dâwüûd al-F#iz 
Ville d'Az-Zulfi, le 21/5/1415 H. 
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LEÇON 1: 
Sourate al-Fâtiha 


Récitation, correction, apprentissage et explication de ce qu'il est 
nécessaire de savoir au sujet de la sourate al-Fâtiha (Le Prologue, 
n°1), et — si possible — d’autres petites sourates, et en particulier 
les sourates allant d’az-Zalzalah (La Secousse, n° 98) à an-Nâs (Les 
Hommes, n° 114). 

L'éminent savant, le Cheikh ‘Abd al-‘Aziz Ibn Bâz — qu Allâh 
le protège, fasse de lui un élément bénéfique pour l'Islam et 
les musulmans et lui augmente sa récompense et rétribution - 
mentionne dans la première des leçons importantes pour l’ensemble 
de la communauté qu'il convient à tout musulman, et autant que 
faire se peut, d'apprendre la sourate al-Fâtiha et — si possible - 
d'autres petites sourates. En effet, apprendre la sourate al-Fâtiha est 
une obligation qui incombe à tout musulman, car quiconque omet 
de réciter la sourate al-Fâtiha durant sa prière verra cette dernière 
invalidée. C’est ce dont nous a informé le Prophète (#8) dans un 
hadith authentique. 

En outre, il serait judicieux que la personne se chargeant d'enseigner 
cette sourate à une assemblée suive les étapes ci-après : 


Premièrement : 

Leur apprendre à lire s'ils sont illettrés. Si en revanche ils savent 
déjà lire, il peut passer à l'étape suivante à savoir : 
Deuxièmement : 


Corriger leur lecture. 
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Récitation de la sourate al-Fâtiha et d'autres petites sourates 


Troisièmement : 


La troisième étape consiste quant à elle à leur faire mémoriser ces 
sourates. 

Les moyens de mémorisation sont multiples, mais nous nous 
contenterons d’en citer un seul : l'enseignant psalmodieràa les versets 
lentement puis demandera aux personnes présentes de les répéter 
avec lui jusqu'à apprendre la sourate. 


Quatrièmement : 
Après cela, il leur expliquera le sens des versets de façon claire et 
adaptée à leur niveau de compréhension. 


Cinquièmement : 

Enfin, il déduira certaines règles des versets qu'il vient de lire. 

Ainsi, pour le cas de la sourate al-Fâtiha, l'enseignant pourra 
informer l'auditoire que la lecture de cette sourate est un des piliers 
de la prière en raison de la parole du Prophète {48} : « Point de prière 

our qui ne récite pas la sourate al-Fatiha »5. | 

Il leur dira aussi qu’une des règles unanimement reconnues par 
les Imams et les prédécesseurs de cette communauté est de croire 
aux Noms et Attributs d’Alläh. Cette croyance consiste à affirmer 
ce qu'Alläh a affirmé au sujet de Sa propre personne, ou ce que Son 
Prophère (#} a affirmé à Son sujet, et de nier ce qu’ils ont tout 
deux nié Le concernant, sans avoir recours à l’altération des propos 
divins (tabrifj, à l’anthropomorphisme (cachbih), à la comparaison 
(tamthil) ou à la description du comment (#kyif). Il pourra aussi leur 
expliquer que le terme « adoration » est un nom dont la signification 
englobe tout ce qu'Alläh aime et agrée, qu'il s'agisse de paroles ou 
d’actes, apparents ou cachés. 

Parmi les règles contenues dans la sourate al-Fâtiha et qu'il 
convient à l'enseignant d’expliciter, il y a le fait de savoir que 
lorsque l’adoration est entachée de polythéisme, elle devient nulle et 


 —— n = 
s.  Rapporté par al-Bukhäri, Muslim, Abou Dâwüd, at-Thirmidhi, an-Nasâï et l'imâm Ahmad 
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Récitation de la sourate al-Fâtiha et d'autres petites sourates 


invalide. Il leur précisera qu’il convient au musulman de se rappeler 
le Jour de la Rétribution, et que s’efforcer de ne pas oublier un jour 
aussi important aide l'individu à pratiquer les actes de piété et à se 


détourner des actes illicites. 
On procédera de la même façon pour le reste des sourates : 
apprentissage et correction de la lecture, mémorisation et explication. 


Et Allâh est plus savant. 
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LEÇON 2 (A): 
L'Attestation de Foi 


Témoigner que nul n'est en droit d’être adoré si ce n’est Allâh 
(Là ilâha illa Allàh) et que Muhammad est le Messager d’Alâh : 
expliquer le sens de cette attestation et exposer les conditions de sa 
validité. (24 ilàha) c'est nier à tout autre qu'AÏlâh le droit à l’adoration. 
(/la Allàh) c'est affirmer que seul Allâh — Unique et sans associé - 
mérite adoration. 

L'auteur — qu'Allâh le protège — mentionne dans cette leçon la 
double attestation de foi : nul n'est en droit d’être adoré si ce n’est 
Allâh et Muhammad est le messager d’Allâäh {#s}. L'étude de cette 


leçon se fera en abordant les points suivants : 


1) Le noble degré de l'attestation de foi : 


Cette double attestation est le premier des cinq piliers de l’Islam. 
En effet, Ibn ‘Umar — qu'Allâh soit satisfait de lui et de son père - 
rapporte du Prophète {##} qu'il a dit: « L'Islam est bâti sur cinq 
piliers : l'attestation que nul n'est en droit d'être adoré si ce n'est Alläh 
et que Muhammad est le messager d'Alläh, l'accomplissement de la 
prière, l'acquittement de la zakât, le jeûne du mois de Ramadan et le 
pèlerinage à La Mecque pour qui en a les moyens »°. 

L’attestation de foi (kalimat at-tawhid) est le fondement de 
la religion et sa citadelle la plus fortifiée. Elle est le devoir le plus 
primordial de tout être humain et les actes ne sont agréés par Alläh 
qu’à la stricte condition de prononcer cette attestation et d'agir 
conformément à ce qu'elle implique. 


a ——— 
6. Rapporté par al-Bukhäri, Muslim et l'imäm Ahmad. 
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24llecon 2 (A) 
L'Attestation de Foi 


2) La signification de l'attestation de foi : 


La ilàba illa Allàh signifie : point de divinité en droit d’être adorée 
si ce nest Allâh. Et il n’est pas permis d’affirmer que cette parole 
signifie : point de créateur si ce n’est Allâh, ou point d’être existant si 
ce nest Alläh, ou point de Pourvoyeur (Räzig) si ce n'est Allâh, ceci 
pour diverses raisons. Nous nous contenterons de n'en citer qu'une 
à savoir : 

Les mécréants de la tribu Quraychite ne niaient pas le fait qu'Alläh 
était le Seul Créateur, mais cette croyance ne leur fut d'aucun secours. 
Ils comprenaient parfaitement le sens de l'attestation de foi, c'est 
pourquoi ils ont réprouvé le fait que le Prophète ##} leur demande 
de dire /4 iläh illa Alläh. Or il est très étonnant de voir aujourd'hui 
des personnes qui prononcent la formule /à iläha illa Alläh sans en 
connaître la signification, et qui associent à Allâh saints et autres 
occupants de tombes dans l’adoration, tout en prétendant être 
monothéistes. Et c’est d’Allâh seul que nous implorons le secours. 


3) Les piliers de l'attestation de foi: 


L'attestation de foi repose sur deux piliers : 

1.-— La négation qui se limite aux termes: là ilâäha : point de 
divinité en droit d’être adoré. 

2. - L’afirmation se limitant aux termes : £/la Alläb : si ce n’est 
Alh. 

Le terme (/4 ilâha) nie tout droit à l’adoration pour autre qu’Alläh 


et (i/la Alläh) affirme le droit à l’adoration pour Allâh Seul et sans 


associé. 


4) Les mérites de l'attestation de foi: 


L'attestation de foi présente d'immenses mérites. Alâh lui a accordé 
un statut très élevé. En effet, quiconque la prononce avec sincérité 
entrera au Paradis, et quiconque la prononce sans y croire verra son 
sang et ses biens protégés dans ce bas-monde, mais sera jugé dans 
l’au-delà en étant considéré comme un hypocrite. Cette parole bien 
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que concise, formée de peu de mots et facilement prononçable, 
pèsera toutefois très lourd dans la balance. 

Cette parole si importante présente de nombreux mérites qu’al- 
Häfidh Ibn Rajab a cité dans son livret intitulé « kalimat al-ikhläs » 
en apportant les preuves textuelles de chacune de ses vertus. En voici 
quelques-unes : cette parole est le prix du paradis ; quiconque la 
prononce juste avant de mourir entrera au paradis ; elle sauve de 
l’enfer ; elle engendre le pardon divin ; elle est la plus conséquente 
des bonnes actions ; elle efface les péchés ; elle consume les voiles 
s’interposant dans le cheminement vers Al €} ; Alâh considère 
la personne prononçant cette parole comme véridique ; c’est la 
meilleure des paroles prononcées par les prophètes ; c'est le meilleur 
moyen de se rappeler Alläh (dhékr) ; c'est la meilleure des actions ; 
c’est l’acte dont la récompense est multipliée de la meilleure façon : 
en terme de rétribution, elle est équivalente au fait de libérer des 
esclaves ; elle prorège de Satan ; elle dissipe la solitude de la tombe et 
les frayeurs de la Résurrection ; elle est le slogan des croyants lorsqu'ils 
cortiront de leurs tombes. On trouve aussi parmi les mérites de 
cette parole qu’elle ouvre à celui qui la prononce les huit portes du 
paradis. Il pourra alors entrer par la porte qu'il désire. Enfin, ses 
vertus sont telles que ceux qui la prononcent s'ils sont châtiés en 
Enfer pour avoir manqué aux implications de cette attestation de 
foi, en sortiront nécessairement [pour être introduit en paradis]7. 


5) Attester que Muhammad est le Messager d'Alläh 
implique de croire en lui : 

Cette croyance consiste à : 

1. Artester de la véracité des informations dont il nous a fait 

part ; 

2. —- Obéir à ses ordres ; 

3. — S’éloigner de ce qu'il a interdit et réprimé ; 

4. - Profondément respecter ses ordres et interdits ; 


—— 
7. Voir le livret du cheikh Sälih al-Fawzän intitulée « Là flâha illa Al6h ». 
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? . 
5. — N accorder prééminence à aucune autre parole que la sienne, 
quel qu'en soit l’auteur. 


6) Savoir que: 


Quiconque atteste que nul n’est en droit d’être adoré si ce n'est 
Allâh unique et sans associé, que Muhammad est Son serviteur et 
messager, que ‘Isà est le serviteur d’Alläh, Son messager, Sa parole 
qu’Il a insufflée à Maryam, et une âme venant de Lui, que le Paradis 
et l'Enfer sont vérité, entrera [un jour] au Paradis quels que soient 


ses actes. C’est ce qu'a rapporté ‘Ubâda Ibn As-Sâmit d'après le 
Prophète {4}. 
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LEÇON 2 (B): 
Les conditions de l’Attestation de Foi 


Quant aux conditions de validité de l'attestation de foi, les voici. 

La connaissance par opposition à l'ignorance, la certitude pa 
opposition au douté, le monothéisme sincère par opposition x 
polythéisme, la véracité par opposition au mensonge, l'amour pa 
opposition à la haine, la servilité par opposition au délaissemen 
l'acceptation par opposition au refus, et le reniement de tout ce “ 
est adoré en dehors d’Allâh. 

Les savants ont mentionné l'existence de sept conditions de validit 
de l'attestation de foi. D’autres en ont décompté huit, comme ces 


le cas de l’auteur, qu’Allâh le protège. 


1) La connaissance : 
Si le serviteur sait qu'Alläh {35} est le seul digne d’être adoré, que 


l’adoration d’un autre que Lui est caduque, et agit conformément 
ce que cela implique, il est alors connaisseur du sens de l’attestation 


de foi. Allâh €} a dit: 


« Sache donc qu’en vérité, il n’y a point de divinité [en droit 


d’être adorée] à part Alläh »*. 
I a aussi dit : 


« à l'exception de ceux qui auront témoigné de la vérité en plei- 
ne connaissance de cause »°. 


8. Saint Coran, sourate 47, v. 19. 
g. Saint Coran, sourate 43, v. 86. 
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Et le Prophète {#8} a dit : « Quiconque meurt en sachant que mi 
n'est en droit d'être adoré si ce n'est Alläh entrera au Paradis »*. 


2) La certitude : 


Il est du devoir de celui qui prononce l'attestation de foi de | 
faire le cœur rempli de certitude. Il se doit de croire en la véracit 
de ce qu'il prononce concernant le droit exclusif d’Alläh (#) : 
l’adoration. Il doit aussi croire que l’adoration d'un autre que Luies 


vaine. Allâh €} a dit : 


« Ceux qui croient à ce qui t’a été descendu (révélé) et à ce qu 
a été descendu avant toi et qui croient fermement à la vie fu 
ture »”. 


En outre, on rapporte d’Abou Hurayra — qu'Allâh l’agrée — quel 
Prophète {#} a dit : « Annonce la bonne nouvelle du Paradis à tout 
personne que tu rencontreras derrière ce mur et qui atteste que nul nti 
en droit d'être adoré si ce n'est Alläh, le cœur rempli de certitude à 
sujet »°?. 


3) L'acceptation : 


C'est-à-dire accepter avec le cœur et la langue tout ce que cette 


parole implique. Allâh {3} a dit : 


. ) Lu. 
« Dites : “Nous croyons en Allâh et en ce quon nous à révé 
lé” »13. 


4) La servilité : 
(£ 


A 


C'est-à-dire se soumettre à ce que cette parole si importan 


implique. Il s’agit donc de la soumission et de la servitude. Alläh { | 
a dit : 


10. Rapporté par Muslim et Ahmad. 

11 Saint Coran, sourate 2, v. 4. 

12. Voir Cheikh al-Albäni, as-Sj/sia as-sahfha, vol. 3, p.127. 
13. Saint Coran, sourate 2, v. 136. 
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« Qui est meilleur en religion que celui qui soumet à Alläh son 
être, tout en se conformant à la Loi révélée »:14. 


Il dit aussi : 


« Et quiconque soumet son être à Allâh, tout en étant bienfai. 
sant, s accroche réellement à l’anse la plus ferme »*5. 


5) La véracité : 

C'est le fait d’être véridique dans sa foi en Allâh, véridique dans 
sa croyance, véridique dans ses paroles, véridique dans son prêche. 
Alläh €} à dit : 

« Ô vous qui croyez ! Craignez Allâh et soyez avec les véridi- 
ques »'*. 


6) Le monothéisme sincère : 


C’est faire en sorte que toutes les paroles et tous les actes émanant de 
notre personne soient exclusivement voués à Allâh et à Sa satisfaction 
sans être entachés de quelque autre intention. Allâh (%#} a dit : 


« Il ne leur a été commandé, cependant, que d’adorer Allâh, Lui 
vouant un culte exclusif »’7. 


Dans un hadith authentique, Abou Hurayra rapporte du 
Prophète €#} qu'il a dit: « Les personnes méritant le plus mon 
intercession sont celles qui attestent que nul n'est en droit d être adort 
si ce n'est Allàh, sincèrement et du plus profond de leur cœur »*°. 


14. Saint Coran, sourate 4, v. 125, 

15. Saint Coran, sourate 31, v. 22. 

16. Saint Coran, sourate 9, v. 119, 

17. Saint Coran, sourate 98, v. 5. 

18. Rapporté par al-Bukhäri et l'imäm Ahmad. 
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7) L'amour : 


C'est-à-dire aimer cette parole et ce qu'elle indique et implique 
Ainsi, il s'agit d'aimer Allâh et Son messager, et accorder la priorité: 
leur amour par rapport à l’amour de tout autre. Alläh {35} a dit: 


« Parmi les hommes, il en est qui prennent, en dehors d’Alläh 
des égaux à Lui, en les aimant comme on aime Allâh. Or les 
croyants sont les plus ardents en l’amour d’Alläh ». 


8) Renier tout ce qui est adoré en dehors d’Allâh : 
En effet, le Prophète (#$} a dit : « Quiconque atteste qu'il n’y a d 


divinité en droit d'être adorée si ce n'est Allàh et renie tout ce qui es 
adoré en dehors de Lui verra son sang et ses biens rendus sacrés par 


Alläh qui le jugera par la suite »°°. 


D 
19. Saint Coran, sourate 2, v. 165. 
20. Rapporté par l'imâm Muslim. 
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LEÇON 3 : 
Les piliers de la Foi 


Les piliers de la foi : c’est croire en Allâb, en Ses Anges, en Ses 
Livres, en Ses Messagers, croire au Jour Dernier et croire au Destin 
d'Allâh, qu'il soit favorable ou défavorable. 

La preuve à ce sujet réside dans le célèbre hadiîth de l’ange Jibril 
lorsqu'il questionna le Prophète {##} au sujet de la foi et que celui- 
ci répondit : « La foi, c'est que tu crois en Alldh, en Ses Anges, en 
Ses Livres, en Ses Messagers, au Jour Dernier, et au Destin, quil soit 


favorable ou défavorable »?1. 


1) La foi en Allâäh 


Elle est composée de quatre éléments : 


A) Croire en l'existence d'Allâh 


Elle est prouvée par la nature innée saine (ftra), la raison, la religion 
et l'expérience. 

1. — Pour ce qui est de la nature innée saine, il faut savoir que toute 
créature croit de manière innée en son Créateur sans y avoir réfléchi 
préalablement, ni ne l'avoir appris d'autrui, ainsi que l’affirme le 
Prophète (4) lorsqu'il dit : « Zout nouveau né vient au monde dans 
sa nature innée saine. Ce sont ces parents qui le rendent alors juif, 
chrétien ou zoroastre »??. 

2. — Pour ce qui est des preuves rationnelles de l'existence d’AllAh, 
observons toutes ces créatures présentes, passées où futures. Elles 
sont nécessairement l'œuvre d'un Créateur qui les a faites exister. En 


21. Rapporté par muslim, Abou Däwûd, at-Tirmidhi et l'imâm Ahmad. 
22. Rapporté par al-Bukhäri et Muslim. 
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effet, elles ne peuvent s'être elles-mêmes créées ni n’ont pu apparaître 
par pur hasard. 

3.— Quant aux preuves religieuses de l'existence d’Alläh, elle 
résident dans le fait que tous les livres célestes affirment et informen 
de cette réalité. Et le plus important et le meilleur de ces livres est Je 
Noble Coran. Il en est de même pour les messagers, dont le meilleur 
le sceau et le guide est Muhammad €#%}. Ils ont tous affirm 
l'existence d’Alläh et clarifié cette évidence. 


4. — Quant aux preuves tirées de l'expérience humaine, elles son 

de deux types : 

& Nous ne cessons d’entendre et d’être les témoins de la réponse 
d'Alâh aux invocations de ceux qui l'implorent, et au secours 
qu'Il accorde aux personnes en difficultés, ce qui prouve de 
manière catégorique la réalité de Son existence. 

& Les signes des Prophètes que l’on appelle miracles, dont le 
gens ont été témoins, ou dont ils ont entendu parler sont unt 
preuve absolue de l'existence d’un créateur, gestionnaire et ad 
ministrateur de l'Univers, qui n’est autre qu'Allâh (#}. 


B) Croire en la Seigneurie d'Alläh 


C'est-à-dire qu'’Il est le seul Seigneur, sans aucun associé ni assistant. 
Le Seigneur est celui à qui appartiennent la création, la royauté € 
le commandement. Ainsi, il n’est point de créateur si ce n’est Alläh 
point de possesseur si ce n’est Lui, point de commandement si € 


n'est le Sien. Allâh {38} à dir : 


« La création et le commandemen 


) t 
t n'appartiennent qui 
lui »23. 


Il a aussi dit : 


23. Saint Coran, sourate 7, v. 54. 
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« Tel est Alläh, votre Seigneur : à Lui appartient la royauté, tan- 
dis que ceux que vous invoquez, en dehors de Lui, ne sont méme 
pas maîtres de la pellicule d’un noyau de datte »24. 


C) Croire en la divinité d'Alläh 


C'est-à-dire qu'Il est le Seul Dieu véritable sans associé. Le terme 
« dieu » signifie « l'être adoré » par amour et vénération. Alläh (£) 
a dit : 

« Et votre Divinité est une divinité unique. Pas de divinité à part 
lui, le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux »25. 


Il a aussi dit : 


« Nous avons envoyé Noé vers son peuple. Il dit : “ô mon peu- 
A ? Sa eo... à. d ." 
ple, adorez Alläh. Pour vous, pas d’autre divinité que Lui” »25, 


D) Croire en les Noms et Attributs d’Allâh 


C'est-à-dire afhrmer ce qu'il a afhrmé concernant Sa propre 
personne dans Son livre ou dans la Sunna de Son messager (&}, 
qu’il s'agisse de Noms ou d’Attributs, de la manière qu’il convient à 
Sa majesté, sans avoir recours à l'altération des propos divins (rahrif), 
à la négation de leur sens (#71), à la description du comment (#4kyif 


ou à la comparaison (t4mthfl). Allâh 3} a dit : 


« Il n’y a rien qui Lui ressemble ; et c’est Lui l’Audient, le Clair- 
voyant » ‘/. 


E) Les avantages de la foi en Allâh 


1. — Croireen Allâh, c'est réaliser pleinement l’Unicité d’Alläh {35}, 


en ce sens que dans ses craintes et espérances, le serviteur ne dépend 


24. Saint Coran, sourate 35, v. 13. 
25. Saint Coran, sourate 2, v. 163. 
26. Saint Coran, sourate 7, v. 59, 

27. Saint Coran, sourate 42, v. 11. 
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plus de personne d’autre que Lui, et n’adore personne d'autre que 
Lui. 

2. — Croire en Alläh, c’est parfaire son amour pour Lui, le vénérer 
pour ce qu'impliquent Ses Noms Magnifiques et Ses Attributs 
Sublimes. 

3. — Croire en Allâh, c'est l’adorer pleinement en exécutant Ses 
ordres et en délaissant Ses interdits 


3) La foi en les anges 


A) Définition : 


Les anges forment un univers invisible. Ils sont créés de lumière 
et adorent Allâh €ä}. Ils n’ont aucune des caractéristiques de la 
Seigneurie ou de la Divinité. Allâh les a créés de lumière, et leur a 
octroyé une nature totalement soumise 1 Son commandement et 
une force leur permettant d'exécuter les ordres. Ils sont tellement 


nombreux que Seul Alläh {3h peut les dénombrer. 


B) La croyance en les anges est composée de quatre éléments : 


1. — Croire en leur existence. 

2. - Croire de façon particulière aux anges dont nous connaissons 
le nom [comme l’ange Jibril]. Quant à ceux dont le nom nous est 
inconnu, il suffit d'y croire de manière globale. 

3. — Croire aux caractéristiques que nous leur connaissons. 

4. — Croire à ce que nous savons des missions qui leurs sont confiées 
par Alläh {35}, comme la mission de l’ange de la mort qui consiste à 
retirer les âmes des corps à l’agonie. 


4) La foi en les livres 
On désigne par ce terme les livres qu'Alläh {3} à révélé à Ses 
messagers par clémence envers la création, dans le but de les guider 


afin d’atteindre par leur biais le bonheur dans ce bas-monde et dans 
l'au-delà. 
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Ce qu'implique la foi en les livres : | 

1. Croire au fait qu'ils ont réellement été ar Pan mme le 

2. - Croire aux livres dont nous connaissons ; rnb qui à Par 
Coran — qui a Été révélé à Muhammad ça) — et a 


révélée à Müsà #8}. oo 

3, — Croire et Écouter les récits qui $ 

. . » LU ’ e 

du Coran et les récits qu n’ont été ni 
précédents ; 

4. — Agir conformém 


y trouvent comme les récits 


falsifiés ni altérés des livres 


ent aux prescriptions non-abrogées qui 
n satisfaire et SY soumettre, que la sagesse de la 
prescription soit connue ou nof:- En outre, tous les livres précédents 


brogés par le Coran Vénérable. Allâh {35 a dit : 


uhammad) Nous avons fait descendre le Livre 
nfirmer le Livre qui était là avant lui et 


’ 9 
s'y trouvent, $ € 


ont été a 


« Et sur toi (M 
avec la vérité, pour co 
pour prévaloir sur lui »**. 


Les avantages de la foi en les livres : 


1. Être conscient de l'attention qu'Allâh porte à Ses serviteurs, en 
ce sens qu’Il a révélé à chaque peuple un livre pour les guider. 

2. - Être conscient de la sagesse d’Allâh et de Sa législation, en ce 
sens qu'il a institué pour chaque peuple une législation adaptée à 


leur condition. Allâh {35} à dit : 


«À chacun de vous Nous avons assigné une législation et une 
voie à suivre » ‘?. 


3. - Remercier Allâh pour ce bienfait. 


5) La foi en les messagers 


Un messager est un être humain à qui Allâh a révélé une législation 
et à qui Il a ordonné de diffuser le message divin. Le premier des 
messagers est Nûh et le dernier est Muhammad {&}. 





28. Saint Coran, sourate 5, v. 48. 
29. Saint Coran, sourate 5, v. 48. 
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48 LEÇON 3 
Les piliers de la Foi 


Toutes les communautés ont compté parmi eux un message 

qu’Alläh a envoyé avec une législation spécifique pour son peuple, ou 
\ , - : ? 

un Prophète à qui Alläh révèle une législation issue d’un messager 


avant lui pour qu'il la revivifie. Alâh (%} a dit : 


« Nous avons envoyé dans chaque communauté un Messager 


[pour leur dire] : “Adorez Allâh et écartez-vous du Tâghût” »:, 


Il a aussi dit : 
L . . ? . . 31 
« Il n'est pas une nation qui n’ait déjà eu un avertisseur »3:. 


Les messagers sont de race humaine issus d'Adam. Ce sont des 
créatures qui n'ont aucune des caractéristiques de la Seigneurie 
ou de la Divinité. Ils présentent toutes les particularités humaines 
communes, qu il s'agisse du sentiment de pitié, de la mort, du besoin 
de s’alimenter, de s’abreuver et autres caractéristiques humaines. 


Ce qu'implique la foi en les messagers : 


1. — Croire en la véracité de leur message qui provient réellement 
d'Allâh {35}. Quiconque renie le message d’un seul d’entre eux a 
renié tous les messagers. AIlâh {38} à dit : 


« Le peuple de Noé traita de menteurs les Messagers »32, 


2. — Croire aux messagers dont nous Connaissons les noms comme 
Muhammad, Ibrähim, Müûsà, ‘sà, Nüûh, que les éloges d'AIh et 
Son Salut soient sur eux. Ces cinq MésSagers sont pu art lñ al- 
azm. Quant aux messagers dont le nom nous est inconn 1 k fh 
de croire en eux de manière générale. AÏlâh {35} a dit : peus 


« Certes, Nous avons Envoyé avan 
dont Nous t’avons raconté l’'histoi 
t’avons pas raconté l’histoire » 33. 


t toi des Messagers. 


Il en est 
re ; et il en est dont 


Nous ne 


30. Saint Coran, sourate 16, v. 36. 
31. Saint Coran, sourate 35, v. 24. 
32. Saint Coran, sourate 26, v. 105. 
33. Saint Coran, sourate 40, v. 78. 
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Les piliers de la Foi 


3. - Reconnaître la véracité de leurs propos qui nous sont parvenus 
de manière authentique 

4. — Agir conformément à la législation du messager qui nous a ée 
envoyé, à savoir le sceau des prophètes : Muhammad (4h). 


Les avantages de la foi en les messagers : 


1. Être conscient de la clémence d'Alläh et de l'attention qu'il 
porte à Ses serviteurs, en ce sens qu'Il leur a envoyé des messagers 


pour les guider vers la voie droite et afin de leur clarifier la façon 
d'adorer Alläh. 


2. — Remercier Alläh pour ce grand bienfait. 
3. — Aimer les messagers, que les éloges d’Alläh et Son Salut soient 
sur cux, les respecter et faire leur éloge d’une manière correspondant à 


leur rang. En effet, ce sont les messagers d'AIläh, ils L'ont pleinement 
adoré, ont transmis Son message et conseillé Ses serviteurs. 


5) La foi au Jour Dernier 


Le Jour Dernier est le jour de la résurrection au cours duquel Alläh 


ressuscitera les gens afin de les juger et les rétribuer. I] se nomme 
ainsi car il n’y a pas d’autre Jour après lui. 


Ce qu'implique la foi au Jour Dernier : 


1. — Croire à la Résurrection qui est une vérité établie par le Coran 
la Sunna et le consensus des musulmans. | 


Coran, la Sunna et le consensus des musulmans. 
3. — Croire au Paradis et à lJ’En qu'il 

» , P S 

l'échéance éternelle de toute la création. des. 


Jour Dernier 1a 
C | épreuve de la 
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621Leçon 3 
Les piliers de la Foi 


Les avantages de la foi au Jour Dernier : 


1. — Éprouver de l’effroi à l’idée de commettre le péché ou d’en étre 
satisfait par crainte du châtiment d'Alläh ce jour-là. 

2. - Éprouver un ardent désir et accorder une attention toute 
particulière au fait de pratiquer des actes de piété, en raison de |: 
récompense prévue ce jour-là. 

3. — Croire au Jour Dernier réconforte le croyant à qui certains 
agréments de la vie d'ici-bas échappent, et ce en raison des délices et 
de la récompense de l’au-delà qu’il espère atteindre. 


6) La foi au destin 


Le destin, c’est le fait qu’Alläh a prédestiné la condition des êtres 
existants, conformément à Sa science antérieure et en accord avec ce 


qu implique Sa sagesse. 


Ce qu'implique la foi au destin : 


L. — Croire au fait qu'Alläh {4} sait to 
qu'en détail, de manière illimitée temporellement., quil s'agisse de 
Ses propres actes ou de ceux de Ses serviteurs. 

2. — Croire qu'Il a transcrit cela dans la Table Gardée34 


3. — Croire que toute chose se produisant l 

? A 2 , e t l’e t A 
d'Alâh, qu'il s'agisse des actes d’AIlâh ou de ns "on 
Alläh {35} a dit : créatures. 


ute chose, tant globalement 


« Ton Seigneur crée ce qu'Il veut et I] choisit , 35 


——— 

34. Concernant ces deux premiers Principes, Allâäh (%) dit : «Ne sai 
qu'il y a dans le ciel et sur la terre ? Tout cela est da | 
facile », Saint Coran, sourate 22, verset 70. Muslim rapporte dans S ee A IlSh est bien 
authentiques que‘Abdalläh Ibn'‘Amr Ibn Al'Âs - qu'Allâh les agrée on. 'ecueil de hadiths 
entendu le Prophète (&)} dire : “A//âh a écrit le destin des créatur + JEUX — à dit : « j'ai 
avant de créer les cieux et /a terre” ». * CNquante Mille ans 

35. Saint Coran, sourate 28, v. 68. 
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54 |Leçon 3 
Les piliers de la Foi 


4 ri que tous les êtres existants sont créés par Alläh. ov 
S A , . | "1 | 
agisse de leur être, leurs caractéristiques ou leurs mouvements H | 

din) 


que l’a dit Allâh {4} : 


La foi au destin présente de précieux avantages dont : 


1. - Com à 
Fe Pere AIlâh lorsque l’on agit, de manière à ne pa 
sur l'acte en’ soi: car t 
Et. oute cho 5 
Ah {35}. se est prédestinée par 
P D La foi ‘ A . . 
Pnpicaher vs destin permet à l'individu de ne pas se gonfler de 
2 Fe : une ses objectifs, car arriver au but est un bienfait 
onfler 4 * prédestiné les causes du bien et de la réussite. Or se 
more ee oublier d’être reconnaissant envers Alläh 
pour ce bienfait. 
% —_ La uié ne De ) 
un dus PT et : sérénité de l’âme car l'individu sait qu'il est 
re Or d TE Fe d'Allâh, le possesseur des cieux et de la 
: estin est inéluctable comme l’a dit Allâh {35} : 


« Nul malhe ) . 

enregistré ps n eye la terre ni vos personnes, qui ne soit 
S à 

est certes facile à AIA. +vant que Nous ne l’ayons créé ; et cela 

au sujet de ce qui a 1e Vous ne vous tourmentiez pas 

vous a donné ii se r échappé, ni n’exultiez pour ce qu'Il 
n'aime poin 4 

de gloriole »37. Point tout présomptueux plein 


Deux sectes se sont égarées au sujet d l 
1. — Les Jabriya : ils pré Jet de la croyance au destin : 
iya : ils prétendent que le servit nes 
2e Ce . . 
et qu il n'a aucune volonté ni enr a ur est contraint d'agir 
2. - Les Qadariya : ils prétendent que — dans ses 
teur est indépendant de toute volonté ou ca actes — Je servi- 
et que la volonté et la capacité d’AIâh {a} s" acité extérieure 
Ont auc 
un effet 


36. Saint Coran, sourate 39, v. 62. 
37. Saint Coran, sourate 57, v. 22-23. 
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DÉILEÇON 3 
Les piliers de la Foi 


sur ses œuvres. 3% Ils nient aussi le fait qu'Allâh a prédestiné les 
choses et les connaît avant leur existence. Les propos de ces 
deux sectes sont d’une absolue fausseté. 


—— TT 
38. Voir : Cheikh Ibn‘Uthaymin, Charh usül al-imän. 
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LEÇON 4 (A) : l 
Les catégories du Tawhid 


Les catégories de l’Unicité (Zzwhid) d’Alläh sont au nombre de 
trois : l’Unicité de Divinité (a/-ulñhiyya), l'Unicité AT 
(ar-rubübiyya), l’Unicité des Noms et Attributs (arasmà te " 

Définition de l’Unicité : C’est le fait de limiter l’adoration à 


Seul. L'Unicité se décline en trois catégories : 


A) L'Unicité de Seigneurie (Tawhîd ar-rubübiyya) 


C'est le fait de savoir et de croire qu'Alläh est le Seul capable de 
créer, de pourvoir aux besoins des créatures et de gérer l'Univers. Les 
polythéistes reconnaissaient cette Unicité À Allâh, mais cela n'a pas 
fait d'eux des musulmans pour autant. La preuve à ce sujet réside 


dans la parole d’Alläh {45} : 
« Et si tu leur demandes qui les a créés, ils diront très certaine- 


ment : “AÏ4h” » 39, 


B) L'Unicité des Noms et Attributs (Tawhïid al-asmâ’ was-sifât) 


39. Saint Coran, sourate 43, v. 87. 
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60O1ILecon 4 (A) 
Les catégories du Tawhid 


C) L'Unicité de Divinité (Tawhiïd al-ulühiyya) 


C'est le fait de vouer sincèrement l’adoration à Alläh Seul et Sans 
associé, quel que soit le type d’adoration : qu'il s'agisse de l'amour, 
de la crainte, de l'espérance, de la confiance, de l’invocation « 


autres types d'adoration. C'est ce type d’Unicité qui fut nié par les 
polythéistes4°. 


40. Voir : a/-Jämi'al-farid ji- 


l-as'ilati wa 


-8/wibati ‘al kitéb at-tawhia, p. 9 
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LEÇON 4 (B) : 
Les types de polythéisme 


Le polythéisme est divisé en trois catégories : 
1. — Le polythéisme majeur ; 

2. — Le polythéisme mineur : 

3. — Le polythéisme imperceptible. 


1) Le polythéisme majeur 


Il implique l’annulation de tous les actes et la résidence éternelle en 


Enfer, ainsi que l'a dit Allâh {35} : 


«Mais s'ils avaient donné à All4h des associés, alors, tout ce 
qu'ils auraient fait eût certainement été vain »41. 

« Il n’appartient Pas aux associateurs de peupler les mosquées 
d'Alläh, vu qu’ils témoignent contre eux-mêmes de leur mé- 


11 
créance. Voilà ceux dont les œuvres sont vaines ; et dans le Feu 
ils demeureront éternellement » 42. 


m quiconque meurt polythéiste ne Pourra espérer voir ses péchés 
pardonnés et l'entrée au Paradis lui sera interdite, comme l’a dit 


AIGh 3» : 


« Certes AÏlâh ne pardonne Pas qu'on Lui donne uelqu’ C 
À part cela, Il pardonne à qui Il veut » 43. nie 
« Quiconque associe à All4h (d’autres divinit 
dit le Paradis ; et son refuge sera le Feu. Et 

de secoureurs ! »44, L 


és) Alâh lui inter- 


ur les injustes, pas 


41. Saint Coran, sourate 6, v. 88. 
42. Saint Coran, sourate 9, v. 17. 
43. Saint Coran, sourate 4, v. 48. 
44. Saint Coran, sourate 5, v. 72. 
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&4lLeçon 4 (B) 
Les types de polythéisme 


On trouve parmi les types de polythéisme majeur le fait d’invoquer 
les morts et les statues, d’implorer leur secours, de leur faire serment 
pieux, de sacrifier des bêtes pour eux, et autres actes similaires. 


2) Le polythéisme mineur 


Il s’agit de tout acte décrit comme étant un acte de polythéisme 
dans les textes du Coran ou de la Sunna, sans pour autant atteindre 
le degré de polythéisme majeur. Il en est ainsi de l’ostentation dans 
certains actes, du jurement par autre qu'Alläh, ou le fait de dire: 
« Ce qu’Alläh et Untel veulent »et autres. En effet, le Prophète (#} 
a dit : « Ce que je crains le plus pour vous est le polythéisme mineur » 
Lorsqu'on le questionna à ce sujet il dit : « Z/ s'agit de l'ostentation ». 
Ce hadith est rapporté par l’Imâm Ahmad, at-Tabaräni, al-Bayhagi, 
d'après Mahmüd Ibn Labid al-AnsAri — qu’Alläh l’agrée — selon une 
chaine de rapporteurs considérée comme hasan (bonne). at-Tabaräni 
à aussi rapporté selon des chaînes de rapporteurs considérées comme 
jayyida (acceptées) d’après Mahmüd Ibn Labid, d’après Räâf Ibn 
Khadîij d’après le Prophète {48}. 
Le Prophète {##} à aussi dit : 
qu Alläh a commis un acte de polythéisme ». 


PAS © Ce qu'Allih et Untel 
PUIS Unte] veulent” ». Ce 
On une chaîne de rappo . 


sahih d'après Hudhayfa Ibn al-Yamän. 
Ce type de polythéisme n’engendre ni l’apostasie …. 
Enfer. Cependant, il s'oppose à l’accompl; eq l'éternité en 
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Leçon 4 [B] 
Les types de polythéisme 


3) Le polythéisme caché 


Il est indiqué par le propos suivant du Prophète {4}. , Vous 
informerais-je de ce qui m'est plus effroyable pour vous que le Faux. 
Messie ? ». Les compagnons répondirent : « Etcomment !»Idit:,, 
sagit du polythéisme caché. c'est lorsque l'individu embellit sa prière 
en raison du regard que porte autrui sur lui ». Ce hadîth est rapporté 
par l'Imâm Ahmad dans son Musnad d'après Abou Sa’id al-Khudri 
qu Alläh l'agrée. Il est toutefois permis de ne subdiviser le polythéisme 
qu'en deux catégories : polythéisme majeur et polythéisme mineur 
le polythéisme caché se retrouvant dans ses deux catégories. Ainsi 
ce dernier peut être majeur comme le polythéisme des hypocrites 
qui dissimulent leurs vaines croyances, tout en manifestant leur 
appartenance à l'Islam par ostentation et par crainte pour leur vie. 
Le polythéisme caché peut aussi être mineur comme c’est le cas 
pour l'ostentation citée dans le hadîth précédent de Mahmüd Ibn 
Labîd al-Ansâri ainsi que dans le hadîth de Abou Sa’id al-Khudri 


. / A . . . 
susmentionné...#5 et c’est Allâh seul qui octroie l’aide. 


ES 

45. Le Prophète (&)} a dit : « Ce que je crains le — 
Lorsqu'on le questionna à ce sujet, il dit : « /s taper le Polythéisme mineur». 
« Vous informerais-je de ce qui m'est le plus effroyable pour o », Le Prophète (és) a dit : 
Les compagnons répondirent : « Et comment ». Il dit « 1 nn. Que le faux-messie ?». 
C'est lorsque l'individu embellit sa prière en raison du qu p 


Plus pour 
agit de lo 


OMthéisme caché... 
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LEÇON 5 : 
Les piliers de l'Islam 


Les piliers de l'Islam sont au nombre de cinq : 

1. — Attester que nul n’est en droit d’être adoré si ce n'est Alläh et 

que Muhammad est le messager d’Alläh ; 

2. — Accomplir la prière ; 

3. — S'acquitter de la zakär 

4. — Jeûner le mois de Ramadhan : 

5. — Accomplir le pèlerinage à La Mecque pour qui en a les moyens 

physiques et matériels. 

Après avoir mentionné les catégories de l’Unicité et celles du 
polythéisme, l’auteur — qu'Alläh {3} le préserve — cite maintenant 
les cinq piliers de l'Islam. En effet, il a authentiquement été rapporté 
par Abou ‘Abd Ar-Rahmäân ‘Abdalläh Ibn ‘Umar Ibn al-Khattäb - 
qu'Alläh les agrée tous deux — qu’il a dit : j’ai entendu le Prophète (3) 
dire : « L'Islam est bâti sur cinq : l'attestation que nul nest en droit 
d'être adoré si ce n'est Alläh et que Muhammad est le messager d Alläb, 
l'accomplissement de la prière, l'acquittement de la zakât, le pélerinage 
à La Mecque et le jeñne du mois de Ramadhan »*. 

L'expression « L'Islam est bâti sur cinq... » signifie qu'il est bâti 
sur cinq colonnes, et selon une autre version du hadîith : sur cinq 
piliers. Le Prophète {#} compare donc l'Islam à une construction 
qui ne pourrait se stabiliser qu'à l’aide de colonnes. En eftet, 
aucune construction ne pourrait tenir sans elles. Quant au reste des 
prescriptions de l'Islam, elles permettent de consolider l'édifice. 

L'expression « l'attestation que nul nest en droit d'être adoré si ce 
nest Allâh et que Muhammad est le messager d'Alläh » désigne la 


46. Rapporté par al-Bukhari et Muslim. 
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701Lecon 5 
Les piliers de l'Islam 


croyance en Alläh et en Son Messager. Selon une version de Muslim, 
on trouve : « Lslam est bâti sur cing piliers : unifier Alläh {&).. 
et selon une autre version : « wnifier Alläh et renier tout autre divin: 
que Lui ». 

L'expression « l'accomplissement de la Prière » est corroborée par 
le hadith de Jäbir, qu’Alläh l’agrée, rapporté par Muslim : « Entre 
l'individu d'une part, et la mécréance et le polythéisme d'autre part, il 
y a le délaissement de la prière ». Dans le hadith de Mu’ädh - qu AIläh 
l'agrée — le Prophète {#h a dit: « La chose la plus importante est 
l'Islam, et son axe Principal est la prière »47. ‘Abdallâh Ibn Chagïqa dit : 
les compagnons du Prophète €#} ne considéraient le délaissement 
d'aucun acte comme relevant de la mécréance, exception faite de la 
prière. 

L'expression « / acquittement de la zakât » indique qu'il s’agit là du 
troisième pilier de l'Islam. AJlAh {3} a dit 

« Et accomplissez la prière, et acquittez la zzkâr »48. 


Il à aussi dit : 


« Il ne leur a été commandé, cependant, que d’adorer Allâh, Lui 
vouant un culte exclusif, d'accomplir la prière et d’acquitter la 
zakât. Et voilà la religion de droiture » 4. 


) ° + A . 
L'expression « /e Jeûne du mois de Ramadhan » 


quatrième pilier de l’Islam. AJIAh {35} à dir : 


« © les croyants ! On vous 2 
crit à ceux d’avant VOUS, 


désigne ici le 


prescrit le jeûne comme 


af on l’a pres- 
ainsi atteindrez-vous la Piét 


Éé pe, 
Quant à l’expression « /e pélerinage à La Me 


Cinquième pilier de l'Islam. All4h {35} à dir : 


(que », il s'agit là du 


47. Rapporté par at-Tirmidhi qui à dit : « C'est un hadith hasan sahih ». 
48. Saint Coran, sourate 2, v. 43. 

49. Saint Coran, sourate 98, v. 5. 

50. Saint Coran, sourate 2, v. 183. 
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72lleçon 5 
Les piliers de l'Islam 


« Et c'est un devoir envers Allâh pour les gens qui ont les moyens, 
d'aller faire le pèlerinage de la Maison. Et quiconque ne croit 
pas... Allâh Se passe largement des mondes »5:. 


Enfin, ce hadîth est une des plus importantes bases pour | 
connaissance de l’Islam:?. 


51. Saint Coran, sourate 3, v. 97. 
52. Voir : Chelkh'Abdalläh AI Jär-Alläh, Arkän a/-isläm, p. 7-8. 
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LEÇON 6: 
Les conditions de la prière 


PAT F e neuf : 
Les conditions de validité de la prière sont au nombre d 
*— Etre musulman : 


2. — Etre sain d'esprit ; 
3. — Avoir atteint l’âge de raison : 
4. — Être en état de Pureté rituelle : 


3. — Etre EXempt de toute souillure : 
6. — Couvrirs 


r dans la plage horaire de Ja prière ; 


Après avoir mentionn 


ET. ; inquième 
é les cinq piliers de l'Islam dans la cinquiè 
leçon, il convenait à [’ 


CAL ns jére. 
auteur de citer ici les conditions de la En 
; la prière est Je plus important des piliers de l’Islam après la 
double attestation de foi. La Prière n’é 


= » Car il est déchargé de 
> la prière d’ 


des jeune enfant n’est pas 
€ ce qui découle du hadîth s 


UlVant : « Ordonnez 4 


25 y». 


v0s enfants de prier quand ils atteignent } 


Âge de Sept 4 
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Les conditions de la prière 


La quatrième condition 


Cet la pureté rituelle qui doit être accomplie dans la mesure des 
possibilités, En eflet, le Prophète 48} a dit : « Une Prière sans pureré 
rituclle nest Pas doceptée LR 


La cinquième condition 


un ds \âh (3) à 
Cest se trouver dans la plage horaire de la prière. Alâh 4 
dit : 


. . ; , : . 54 
« Accomplis la prière au déclin du soleil » 54. 


Umar - qu Aläh l'agrée — à dit : « La prière a une plage note 
qui est une condition qu'AÏâh à instituée. Sans elle, a pr bril qui 
pas valide ». Son institution est tirée du hadîth de l'ange Ji er 
dirigea le Prophète {88} durant les cinq prières quotidiennes r de 
lui dit : « C’est entre ces deux limites que s'étend la plage horaire 
chaque prière »55. 


La sixième condition 


- | | se | ible, à 

Elle consiste À Ouvrir les parties intimes autant que Po) 
l'aide d'un vêtement non-moulant et non-transparent. Alâh 
a dit à ce sujet : 

« Ô enfants d'Adam, 
Parure »56, 

Le Prophète (8) a dit : Alläh n CCépte pas la prière d'une femme 
JU ne se voile pas (durant sq Prière] ». On (trouve aussi les propos 
Suivants dans le hadith apporté Par Salama Ibn al-Akwa qui dit : 
« OÔ Messager d'AIlâh ! Quand Je pars ch 
de prier dans une tunique faite d’une ça ; 4 

Pr | | que d une seule pièce » Le Prophète {8} 
lui dit alors : « Certes mais à Condition de Ly y: 


dans chaque lieu de prière portez votre 


53. Rapporté par Muslim, Abou Dâwûd et at-Tirmidhi. 
54. Saint Coran, sourate 17, v, 78. 

55. Rapporté Par an-Nas4. 

56. Saint Coran, sourate 7, v. 31. 
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Les conditions de la prière 
ce À l'aide d'une épine ». Ces deux hadîths ont été authentifiés par 
| . p DC PES ” 
at- lirmidhf, En outre, Ibn ‘Abd al-Barr a mentionné | existence 
‘ 1, , 1. , 
d'un consensus des savants concernant l’invalidité de la prière d'une 
personne priant nue alors qu’elle peut se couvrir. 


La septième condition 


, . , : ? . à a 
Il s'agit de se débarrasser de toute souillure, qu'elle soit sur le 
corps, les vêtements ou le lieu de prière, ceci en raison de la parole 


d'AIâh (35) : 
« Et tes vêtements, purifie-les » 7. 


Et le Prophète (#} a dit à AsmÀ concernant le sang des menstrues : 


« Quelle frotte le vêtement, l'essore, puis le rince et le revête pour 
prier »5, 


La huitième condition 


Elle consiste à s'orienter en direction de la Qibla car Allâh 445} a 


dit : 


« Tourne donc ton visage vers Ja Mosquée sacrée » 52. 


La neuvième condition 


Il s’agit de l'intention car le Prophète {&} à dir: 
valent que par leurs intentions »°. 

C'est ainsi que se termine l’énumérati 
de la prière, et Alâh est plus savant. 


« Les actes ne 


on des conditions de validité 





57. Saint Coran, sourate 74, v. 31. 

58. Rapporté par al-Bukhäri et Muslim. 
59. Saint Coran, sourate 2, v. 144, 

60. Rapporté par al-Bukhäri et Muslim. 
Voir : Manär as-sabil, vol. 1, p. 70-79. 

61. 
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LEÇON 7: 
Les piliers de la prière 


Les piliers de la prière sont au nombre de quatorze : 
L. — Se tenir debout si possible : 


Z. — Prononcer la formule de sacralisation (4kbfrat al-ihrâm) ; 
3. — Réciter la sourate al-Fâtiha : 

4. — S’incliner : 

3. — Se relever après l’inclinaison : 

6. — Se prosterner sur les sept membres du corps ; 

7. — Se relever de la Prosternation ; 


9. — Se tenir assis entre les deux prosternations : 
9. — Faire 


preuve de quiétude dans chaque mouvement ; 
10. — Accomplir ces actes dans l’ordre : 


11. — La récitation de la dernière formule de tachahhud : 


12. — La réciter en étant assis : 
15, — Invoquer Alläh pour le Prophète {48} : 
14. 


— Accomplir les deux salutations finales. 
Après avoir mentionné les conditions de 
la leçon antérieure — car les conditions 
Cheikh et Père - qu'AÏlâh 1 


les piliers de la Prière qui a 


validité de la prière dans 
précèdent la prière — notre 
€ protège — à considéré judicieux de citer 
ÉCOMpagnent cette dernière. 


Le premier pilier : 
C'est le fait de se tenir debout si Possible, En effet, All4h {35} a 
dit : | 


“et ténez-vous debout devant Alläh, avec humilité , 62 


62. Saint Coran, sourate 2, v. 238. 
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g21Leçon / : 
Les piliers de la prière 

De même, dans le hadîth rapporté par Imrän, le Prophète (à), 

dit : « Prie debout ». Les savants sont unanimes au sujet de ce pilier 


Le second pilier : 

C’est la prononciation de la formule de sacralisation (takbirat al. 
ihrâm). En effet, le Prophète {#} a dit : . La clé de la prière est 
purification rituelle, sa sacralisation est le fait de dire « Allähu ARbar N 
et sa conclusion est la salutation finale ». Ce hadîth est rapporté par 
les cinq traditionalistes, an-Nas4î excepté. at-Tirmidhi a affirmé 
qu'il s'agissait là du hadîth le plus authentique sur la question. De 
même le Prophète {#} à dit à l’homme qui avait mal accompli sa 
prière : « Lorsque tu désires accomplir la prière, fais tes ablutions, puis 
oriente-toi vers la Qibla, et prononce la formule ‘Alläbu Akbar”». Ce 
hadîth est rapporté par al-Bukhäri et Muslim. 


Le troisième pilier : 


Il s’agit de la lecture de la Fâtiha en raison du hadith rapporté par 
‘Ubäda Ibn As-Sâmit dans lequel le Prophète {#8} dit : « Point de 


Prière pour qui ne récite pas la sourate al-Fâtiha ». Ce hadith est 
rapporté par les sept traditionalistes. 


Le quatrième pilier : 
C'est l’inclinaison, car AIl4h 35) à dir: 


«© vous qui croyez ! Inclinez-vous » 53. 


\ ? 
à l'homme ayant mal accompli sa prière : « Puis inc us: ;. 
stabiliser en position inclinée » Jusqua te 


63. Saint Coran, SOurate 22, v. 77. 
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84 |lecon 7 
Les piliers de la prière 


Le cinquième pilier : 


C'est le fait de se relever complètement de l'inclinaison, en raison 
de l’injonction du Prophète (##} faite à l'homme ayant mal accompli 
Sa prière : « Puis relève-toi [de l'inclinaison] jusquà te stabiliser 
debout ». Les cinq traditionalistes ont aussi rapporté d’après Abou 
Mas üd al-Ansâri que le Prophète {#} à dit: « La prière d'une 
Personne ne se tenant pas droit après s'être relevée de l'inclinaison et de 
la prosternation n'est pas valide ». 


Le sixième pilier : 

Il consiste à se prosterner sur les sept membres du corps 
conformément aux propos suivants du Prophète {#8} : « Jl m'a été 
ordonné de me prosterner sur sept membres : le front — et il indiqua 
son nez de la main -—, les deux mains, les deux genoux, et l'extrémité 
des orteils ». Ce hadîth est rapporté par al-Bukhäri et Muslim. 


Le septième pilier : 

Il consiste à se relever de la prosternation car le Prophète (#} à 
dit à l’homme ayant mal accompli sa prière : « Puis relève-toi jusqu'à 
te stabiliser en position assise ». 


Le huitième pilier : 

Il consiste à s'asseoir entre les deux prosternations car le 
Prophète {##} à dit à l’homme ayant mal accompli sa prière : « Puis 
relève-toi jusqu à te stabiliser en position assise ». De même, À’ichah 
— qu'Allâh l’agrée — a dit : « Lorsque le Prophète {#8} se relevait de la 
prosternation, il ne se prosternait à nouveau qu'après avoir marqué 
une pose en position assise ». Ce hadîth est rapporté par Muslim. 


Le neuvième pilier : 


Il consiste à faire preuve de quiétude dans chaque mouvement, 
car le Prophète (8) à dit à l'homme ayant mal accompli sa prière : 
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Les piliers de la prière 


« Puis inclinc-toi jusqu à te stabiliser en position inclinée ». De plus 

‘ PS . . . . ; 
le Prophète {8} faisait montre de quiétude dans sa prière et disait . 
« {riz comme vous m'avez vu prier ». Ce dernier hadîth est rapporté 


par al-Bukhäri. 


Le dixième pilier : 


Il consiste à accomplir ces actes dans l’ordre. 


Les onzième et douzième piliers : 


Il s'agit de la récitation de la formule de sachahhud finale tout en 
étant assis, car le Prophète {#} à dit : « Lorsque l'un d'entre vous 
atteint la position assise en prière, qu'il dise : « Les éloges sont à Alläh, 
de même que les prières et toutes les bonnes choses. Que la paix, la 
miséricorde et les bénédictions d'Alläh soient sur toi Ô Prophète. Que 
la paix soit sur nous ainsi que sur les pieux serviteurs d’Alläh [... 1» 


Ce hadith est rapporté par al-Bukhäri et Muslim. 


Le treizième pilier : 


Il consiste à invoquer Allâh en faveur du Prophète {#3 dans 
la formule de sachahhud finale, en raison du hadîth de Kab Ibn 
Ajrah dans lequel les compagnons questionnèrent le Prophète {48} 
sur la façon d’invoquer Alläh {3} en sa faveur. Il leur répondit : 
« Dites : Ô Alléh ! Couvre d'éloges Muhammad ainsi que la famille de 
Muhammad comme Tu l'as fait pour Ibrâhîm et la famille d Tbrâhim, 
Tu es certes Digne de louange et Glorieux. Et bénis Muhammad et lu 
famille de Muhammad comme Tu l'as fait pour Ibrâhim et la famille 
d'Ibrähim, Tu es certes Digne de louange et Glorieux ». Ce hadiîth a 
été rapporté par les sept traditionalistes. 


Le quatorzième pilier : 


I] consiste à effectuer les deux salutations finales car le Prophète {48} 
a dit: « sa conclusion est la salutation finale ». De même À’ichah 
— qu'Alläh l’agrée — a dit lors de sa description de la prière du 
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88|Lecon / 
Les piliers de la prière 


Prophète {#8} : «Z! concluait sa prière par la salutation». La 
salutation est donc le signe de conclusion de la prière. Elle est donc 
son épilogue et la marque de son achèvement*#. 


A à 





64. Voir: as-Sa/sabil fi maifat ad-dalil, vol. 1, p. 146-148. Voir aussi : Nayl al-ma'ärib fi tahdhib 
charh ‘umdat at-tâlib, vol. 1-2, p. 166. Voir enfin : a/-Mulakhas al-fiqhi, vol. 1, p.89-92. 
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LEÇON 8: 
Les obligations de la prière 


Les obligations de la prière sont au nombre de huit : 

1.— Toutes les formules de #4kbir, exception faite du takbir de sa- 
cralisation. 

2. — La prononciation par l’imâm et par le fidèle isolé de la formule 
« Qu'Alläh réponde à la demande de celui qui Le loue ». 

3. — La prononciation de la formule « © notre Seigneur, à Toi la 
louange » par tous les fidèles. 

4. — Dire « Gloire à mon Seigneur le Majestueux » durant l'inclinai- 


son. 

5.— Dire « Gloire à mon Seigneur le Très Haut » durant la proster- 
nation. 

6. — Dire « O Seigneur, pardonne-moi » entre les deux prosterna- 
tions. 


7. — La récitation de la première formule de tachahhudl. 

8. — Le fait de la réciter en position assise. 

Après avoir explicité les piliers de la prière, l’auteur est ensuite passé 
à la clarification des obligations de la prière. Les piliers ont été cités 
avant les obligations car les premiers sont plus importants que les 
secondes. En effet, l'oubli d’une obligation peut être corrigée par 
les prosternations de la distraction (s4jäd as-sawbu), alors que le 


délaissement d’un pilier — que ce soit par oubli ou volontairement - 
annule la prière. 


La première obligation : 


Elle consiste à prononcer toutes les formules de #7kbfr, exception 
faite de celle de sacralisation (r4kbîrat al-ihrâm) qui est un pilier 
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Les obligations de la prière 


ainsi que nous l'avons déjà vu. La preuve réside dans la parole d’Ibn 
Mas üd qui a dit : « J'ai vu le Prophète {#} prononcer le #4kbfr À 
chaque fois qu'il se baissait ou se relevait, et à chaque fois qu'il se 


tenait debout ou s'asseyait ». Ce hadîith est rapporté par Ahmad, An- 
Nasäî et at-Tirmidhi qui l’a authentifié. 


La seconde obligation : 


C'est le fait de dire « Qu'Alläh réponde à la demande de celui qui 
Le loue » que l’on soit imâm ou que l’on prie de manière isolée. Ceci 
découle du hadith d’'Abou Hurayra — qu'Alläh l’agrée — qui a dit: 
« Le Prophète {##} prononçait le 4kbir lorsqu'il se mettait debout 
pour prier, puis le prononçait à nouveau lorsqu'il s’inclinait, puis 
disait en se relevant de l’inclinaison : “Qu’Allàh réponde à la demande 
de celui qui Le loue” puis disait lorsqu'il était complètement debout : 


“© notre Seigneur, à Toi la louange” ». Ce hadîith est rapporté par al- 
Bukhäâri et Muslim. 


La troisième obligation : 


C’est le fait de dire « Ô notre Seigneur, à Toi la louange » en raison 
de ce qui vient d’être dit. 


Les quatrième et cinquième obligations : 


Il s'agit de dire « Gloire à mon Seigneur le Majestueux » durant 
l'inclinaison et de dire « Gloire à mon Seigneur le Très Haut » durant 
la prosternation, une seule fois. Ceci en raison du hadîth rapporté 
par Hudhayfa en ces termes : « Le Prophète {#8} disait durant 
l'inclinaison : « Gloire à mon Seigneur le Majestueux » et durant la 
prosternation : « Gloire à mon Seigneur le Très Haut ». Ce hadiîth 
est rapporté par les cinq traditionalistes. Il a été authentifié par at- 


Tirmidhf. 
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Les obligations de la prière 
La sixième obligation : 


C'est le fait de dire : « O mon Seigneur ! Pardonne-moi », entre les 
deux prosternations conformément au hadîth de Hudhayfa stipulant 
que le Prophète 4 #8} disait « © mon Seigneur ! Pardonne-moi », entre 


les deux prosternations. Ce hadîth est rapporté par an-Nas#i et Ibn 
Maya. 


La septième obligation : 


Cest la première formule de #4chahhud, car le Prophète €&} à 
dit : « Lorsque tu te mets debout pour la prière, prononce le takbir 
puis récite ce que tu peux des versets du Coran. Lorsque tu te retrouves 
en position assise en milieu de prière, stabilise-toi donc, assied-toi sur 


ta jambe gauche et prononce le tachahhud ». Ce hadîth est rapporté 
par Abou Dâwüd. 


La huitième obligation : 


C'est le fait de s'asseoir durant le #zchahhud en raison du hadith 
d'Ibn Mas üd que ce dernier attribue au Prophète €#} : « Lorsque 
vous vous asseyez toutes les deux unités de prière dites : les salutations 
sont à Alläh». Ce hadîth est rapporté par Ahmad et an-Nasâi. 
En outre, lorsque le Prophète €#$ oublia d'accomplir le premier 
tachahhud lors de la prière du dhuhr, il effectua deux prosternations 


avant de procéder à la salutation finale, de façon à corriger son 
oubliés. 


ee 
65. Voir: Manäâr as-sabil, vol. 1, p. 87-89. 
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LEÇON 9: 
La formule de tachahhud 


La formule de tachahhud, dite at-tahiyyät, est la suivante : 

« Les éloges sont à Allâh, de même que les prières et toutes les bonnes 
choses. Que la paix, la miséricorde et les bénédictions d’Alläh soient 
sur toi Ô Prophète. Que la paix soit sur nous ainsi que sur les pieux 
serviteurs d’Allâäh. J’atteste qu’il n’y a de divinité en droit d’être 
adorée si ce n’est AllGh, et j’atteste que Muhammad est Son serviteur et 
messager. À Alläh ! Couvre d’éloges Muhammad ainsi que la famille de 
Muhammad comme Tu l’as fait pour Ibrâähim et la famille d’Ibrähim, 
Tu es certes Digne de louange et Glorieux. Et bénis Muhammad et la 
famille de Muhammad comme Tu l’as fait pour Ibrâhîm et la famille 
d’Ibrähim, Tu es certes Digne de louange et Glorieux ». 

Durant le dernier tachahhud, le fidèle demandera ensuite refuge 
auprès d'Allâh contre le châtiment de l'Enfer, contre le châtiment de 
la tombe, contre l'épreuve de la vie et de la mort, et contre l’épreuve 
du Faux-Messie. Il invoquera ensuite Allâh comme il le désire, bien 
qu'il soit préférable de faire usage des invocations traditionnelles 
issues de la Sunna comme les invocations suivantes : 

« Ô Allâh ! Aide-moi à me souvenir de Toi, à Te remercier, et à 
T'adorer de la meilleure façon. Ô Alläb ! J'ai été injuste envers moi- 
même maintes fois. Or personne ne pardonne les péchés si ce n'est Toi. 


Accorde-moi donc un pardon de Ta part et fais-moi miséricorde, Tu es 
certes le Pardonneur, le Miséricordieux ». 


Abdalläh Ibn Mas’ üd — qu’Allâh l’agrée — à dit : le Prophète €&} 
se tourna vers nous et dit : « Lorsque l’un de vous prie, qu'il dise : “Les 
éloges sont à Alläh, de même que les prières et toutes les bonnes choses 
Que la paix, la miséricorde et les bénédictions d'Alléh soient sur toi Ô 
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98]lLecon 9 
La formule de tachahhud 


Prophète. Que la paix soit sur nous ainsi que sur les pieux serviteurs 
d'Alläh. J atteste qu'il n’y a de divinité en droit d'être adorée si ce n'est 
Alläh, et j atteste que Muhammad est Son serviteur et messager”. Qu'il 
choïsisse ensuite les invocations qui lui plaisent le plus ». Ce hadîth 
est rapporté par al-Bukhäârî et Muslim. Il est ce qu’il y a de plus 
authentique au sujet du tachahhud. 

Abou Mas üd al-Badri — qu'Alläh l’agrée — a dit : Bachîr Ibn Sad 
dit au Prophète €& : « O Messager d’Allâh ! Allâh nous a ordonné 
de L'invoquer en ta faveur, comment devons-nous procéder ? » Le 
Prophète 4%} se tut alors puis dit: « Dites : “Ô Alläh ! Couvre 
d'éloges Muhammad ainsi que la famille de Muhammad comme Tu 
l'as fait pour Ibrâähim et la famille d'Ibrähim, Tu es certes Digne de 
louange et Glorieux. Et bénis Muhammad et la famille de Muhammad 
comme Tu l'as fait pour Ibrähîm et la famille d'Ibrâähim, Tu es certes 
Digne de louange et Glorieux”. Quant au fait d'invoquer la paix 
d'Alläh sur moi, vous savez déjà comment faire». Ce hadîth est 
rapporté par Muslim. 

Abou Hurayra — qu'Allâh l’agrée a dit — le Prophète {4} à dit: 
« Lorsque l'un de vous accomplit le tachahhud, qu'il cherche refuge 
auprès d'Alläh contre quatre choses en disant : Ô Alläh ! Je cherche 
refuge auprès de Toi contre le châtiment de 1 Enfer, contre le châtiment 
de la tombe, contre l'épreuve de la vie et de la mort. et contre l épreuve 
du Faux-Messie ». Ce hadîth est rapporté par al-Bukhäri et Muslim. 

Ce hadîth est une preuve qu'il est légiféré de chercher refuge auprès 
d'AIlâh contre les éléments précités à ce moment précis de la prière, 

à savoir après avoir invoqué Allâh pour le Prophète {48}. 

Abou Bakr As-Siddiq — qu'Alläh l’agrée — dit au Prophète {4} : 
« Enseigne-moi une invocation que je formulerai durant ma prière ». 
Le Prophète €&} dit : « Dis: Ô Alläh! J'ai été injuste envers moi- 
même maintes fois. Or personne ne pardonne les péchés si ce n'est Toi. 


Accorde-moi donc un pardon de Ta Part et fais- 
certes le Pardonneur, le Miséricordieux ». 

Ce hadith est une preuve qu'il est légiféré d'invoquer Alläh durant 
la prière de façon absolue, et en particulier après le tachahhud, 
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100!Lecon 9 
La formule de tachahhud 


l'invocation en faveur du Prophète {8} et la demande de protection 
contre les quatre éléments susmentionnés. En effet, le Prophète (#) 
a dit dans le hadîth d’Ibn Mas üd : « Qu'il choisisse ensuite les 
invocations qui lui plaisent le plus ». 

On y trouve aussi la preuve qu'il est autorisé d'invoquer Alläh 
durant la prière en faisant usage d’invocations issues du Coran ou de 
la Sunna mais aussi d’invocations personnelles, à condition que ces 
dernières ne présentent aucun interdit religieux. Une des versions 


du hadîth précédent stipule d’ailleurs : « Qu'il choisisse l’invocation 
quil veut »66, 





a 
66. Voir : a/-Majm0'a al-jalila, p. 79-80. 
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LEÇON 10: 
Les actes Surérogatoires de la prière 


: 
| 


Les actes suréro 

quelques-uns : 

1. — L'invocation d’investiture de la prière. 

2. — Poser la paume de la main droite sur le dos de la main gauche 
et les placer sur la poitrine en position debout. 

3. — Lever les mains au niveau des épaules ou des oreilles sans écar- 
er les doigts, durant le premier t4kbir, au moment de s’incli- 
ner, en se relevant de l’inclinaison et en se relevant de la posi- 
üon assise de sachahhud pour la troisième unité de prière. 


4, — Les INVOCations supplémentaires durant l’inclinaison et la 
prosternation. 


gatoires de la prière sont nombreux. En voici 


5. — Les invocations supplémentaires après la formule : « Ô notre 
Seigneur ! À toi la louange » que l’on dit après s être relevé de 
l’inclinaison. 

6. — Les invocations supplémentaires après la demande de pardon 
entre les deux prosternations 

7. — Âligner tête et dos durant l’inclinaison 


8. — Dissocier les bras des côtes et le ventre des cuisses durant la 
Prosternation 

2. — Surélever les avant-bras PaT rapport au sol durant la prosterna- 
tion 

10. 


— S’asseoir sur le pied gauche et relever le pied droit tenant sur ses 


orteils durant le premier tachahhud et entre les deux prosterna- 
tions 


Et S'asseoir sur son derrière ( 
ruk) durant le dernier tachahhud 
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104llecon 10 
Les actes surérogatoires de la prière 


12. — Invoquer Alläh en faveur du Prophète (##} et appeler Ses béné- 
dictions sur lui ainsi que sur sa famille, mais aussi sur [brâhîm et 
sur sa famille dans le premier tachahhud. 

13. — Invoquer Allâh dans le dernier tachahhud. 

14. — Réciter le Coran à haute voix durant la prière du fajr et dans les 
deux premières unités de prière du maghrib et du ‘ichà.. 

15. — Réciter le Coran à voix basse durant les prières du dhuhr et du ‘asr, 
mais aussi durant la troisième unité de la prière du maghrib et les 
deux dernières unités de la prière du ‘ichà. 

16. — Réciter d’autres versets en plus de la sourate al-Fâtiha. 


Il convient enfin de prendre en compte toutes les actes surérogatoires 
non-cités ici et qui nous ont été transmis. 

Les actes surérogatoires de la prière se divisent en deux : 

@& Les actes oraux ; 
@ Les actes physiques. 

L'auteur les a cités dans le corps de son ouvrage. Il n'est pas obligatoire 
pour le fidèle de les accomplir. Cependant, sil les accomplit en 
intégralité ou en partie, il sera récompensé. En revanche, s’il les 
délaisse en intégralité ou partiellement, il ne lui sera rien reproché, 
comme c’est le cas pour tous les actes surérogatoires. Néanmoins, 
il convient au musulman de les accomplir et de garder à l'esprit les 
propos suivants du Prophète {48} : « Conformez-vous à ma tradition 
et à celle des Califes bien-guidés après moi, mordez-y à pleines dents ! » 


Et AÏlâh est plus savant. 
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LEÇON 11: 
Les actes annulatifs de la prière 


Les actes annulatifs de la prière sont au nombre de huit : 

1.— Parler volontairement, étant conscient et au courant [du ca- 
ractère illicite de cet acte]. Quant à l’oublieux et à l'ignorant, 
leur prière n’est pas annulée pour autant. 


2.— Rüre. 
3. — Manger. 
4. — Boire. 


5. — Le dévoilement des parties intimes. 

6. — Dévier complètement de la direction de la Qibla. 

7. — S'agiter démesurément et continuellement en prière. 

8. — Perdre sa pureté rituelle. 

Après avoir mentionné les conditions de la prière, ses piliers, ses 
obligations et actes surérogatoires tant oraux que physiques, l’auteur 
cite ici les actes annulatifs de la prière afin que le musulman fasse 
attention à ne pas annuler cette dernière par ces actes qui sont au 
nombre de huit. En voici le détail : 

1.— Parler volontairement, étant conscient et au courant [du 
caractère illicite de cet acte]. Quant à l'oublieux et à l’ignorant, leur 
prière n’est pas annulée pour autant. Ceci découle de ce qui a été 
rapporté de Zayd Ibn al-Arqam qui a dit : « On nous ordonna de 
nous taire [durant la prière], et parler nous fut interdit »®. 

2. — Rire : Ibn al-Mundbhir a dit : « Les savants sont unanimes sur 
le fait que rire annule la prière ». 

3.—et (4) Manger et boire : Ibn al-Mundbhir a dit: « Tous les 


savants que nous connaissons sont unanimes sur le fait que quiconque 





67. Rapporté par al-Bukhäri, Muslim et d'autres. 
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Les actes annulatifs de la prière 


mange ou boit durant une prière obligatoire se doit de recommencer 
la prière ». 

5. — Le dévoilement des parties intimes : couvrir ses parties intimes 
est une des conditions de validité de la prière. Or si la condition n’est 
pas remplie, l'objet de la condition — qui est ici la prière — devient 
invalide. 

6. — Dévier complètement de la direction de la Qibla : en effet, une 
des conditions de validité de la prière est de s'orienter en direction de 
la Qibla, comme vu plus haut. 

7.-— S’agiter démesurément et continuellement en prière : si les 
mouvements sont nombreux et continuels, la prière est invalidée 
selon le consensus des savants ainsi que l’a affirmé l’auteur d’al-Käfi 
qui a dit : « Si les mouvements sont peu nombreux, la prière n'est pas 
invalidée … car le Prophète #} à porté Umâma durant sa prière. 
Lorsqu'il se levait il la portait et la déposait avant de se prosterner… 
De même, le Prophète €#} s’avança et recula durant la prière de 
l’éclipse ». 

8. — Perdre sa pureté rituelle : en effet, la pureté rituelle est une 
condition de validité de la prière. Si on invalide sa pureté rituelle, on 
invalide aussi sa prière. 
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LEÇON 12: 
Les conditions des ablutions 


Les conditions de validité des ablutions sont au nombre de dix : 

1. — Être musulman. 

2. — Être sain d’esprit. 

35. — Avoir atteint l’âge de raison. 

4. — Évoquer l'intention. 

5. — Ne pas décider d'interrompre les ablutions durant la purifica- 
tion. 

6. — Terminer complètement tout acte annulant les ablutions. 

7.— Se nettoyer les orifices à l’aide d’eau ou de pierres [après avoir 
effectuer ses besoins]. 

8. — Utiliser une eau pure et licite. 

7. — Faire disparaître tout ce qui pourrait empêcher l’eau d’attein- 
dre la peau. 

10. — Dans le cas d’une personne qui serait continuellement en état 


d'impureté rituelle, celle-ci doit d’attendre l’heure de la prochaine 
prière pour faire ses ablutions. 


Les conditions de validité des ablutions sont : 

Être musulman, être sain d'esprit, avoir atteint l’âge de raison, et 
évoquer l'intention : les ablutions effectuées par un mécréant ne 
sont donc pas valides car aucun acte de sa part n'est accepté jusqu’à 
ce qu'il devienne musulman. Celles d’un malade mental non plus 
car il est déchargé de toute responsabilité. Il en va de même pour 
les ablutions d’un jeune enfant n'ayant pas atteint l’âge de raison. 
Enfin, les ablutions effectuées sans évocation de l'intention ne sont 
pas valables non plus : ce serait le cas d’une personne qui ferait ses 
ablutions dans le but de se rafraîchir, ou qui laverait les membres de 
son corps pour en ôter toute souillure ou matière grasse. 
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Les conditions des ablutions 


La pureté de l'eau est aussi une des conditions de validité des 
ablutions. Si elle est impure, les ablutions sont invalidées. Le verdict 
est le même dans le cas de l’utilisation d’une eau illicite. C’est le cas 
de l’eau volée ou que l’on s’est procuré par des moyens illégaux. 

Une des conditions des ablutions est de se nettoyer les orifices 
[après avoir effectuer ses besoins] à l’aide d'eau ou de pierres. 

Une autre condition est de faire disparaître tout élément empêchant 
l'eau d'atteindre la peau. Ainsi, une personne effectuant ses ablutions 
se doit avant tout d’ôter la terre, la pâte, la cire ou la peinture collant 
à sa peau afin que l’eau puisse couler directement sur les membres 
du corps sans séparation **. 

Enfin, une des conditions de validité des ablutions est d'attendre 
l’arrivée de l'heure de la prière dans le cas d'une personne qui serait 
continuellement en état d’impureté. En effet, le Prophète (#} a 
ordonné aux femmes atteintes de métrorrhagies d'accomplir leurs 
ablutions pour chaque prière. Et AÏlâh est plus savant. 





68. Voir : a/-Mulakhas al-fiqhi vol. 1, p. 31. 
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LECON 13: 
Les obligations des ablutions 


Les obligations des ablutions sont au nombre de six : 

1. — Se laver le visage, l’intérieur de la bouche et du nez faisant 
partie du visage. 

2. — Se laver les bras jusqu'aux coudes inclus. 

3. — S'essuyer la tête, les oreilles en faisant partie. 

4. — Se laver les pieds jusqu’au chevilles incluses. 

5. — Respecter l'ordre du lavage des membres. 

6. — Passer d’un membre à un autre sans longue interruption. 


Allh €} a dit : 


« © les croyants ! Lorsque vous vous levez pour la prière, la- 
vez vos visages et vos mains jusqu aux coudes ; passez les mains 
mouillées sur vos têtes ; et lavez-vous les pieds jusqu'aux che- 


villes » 2. 


Première obligation : 


Se laver le visage, la bouche et le nez en faisant partie. Allâh €} 
a dit : « lavez vos visages ». La preuve de l'obligation de se laver la 
bouche et le nez vient du fait que ses deux membres font partie 
intégrante du visage. De plus, tous les compagnons qui ont décrit les 
ablutions du Prophète {#} ont mentionné le lavage de la bouche et 
du nez. Enfin, Abou Hurayra rapporte du Prophète {4} qu il a dit : 
« Lorsque l'un d'entre vous accomplit ses ablutions, quil introduise de 
l'eau dans son nez puis expire »7. 





69. Saint Coran, sourate 5, v. 6. 
70. Rapporté par Muslim, an-Nasäï, Abou Dâwüd et l'imâm Ahmad. 
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Les obligations des ablutions 


Deuxième obligation : 


Se laver les bras. En effet, Allâh {35} à dit: «et vos mains 
jusqu'aux coudes », c'est-à-dire que les coudes sont inclus. Il est 


donc obligatoire de se laver les coudes car le Prophète {#} les lavait 
durant ses ablutions. 


Troisième obligation : 


S essuyer toute la tête, oreilles incluses. Alläh 36} a dit : « passez 
les mains mouillées sur vos têtes », et le Prophète {#} à dit : « Les 
oreilles font partie de la tête ». De plus, le Prophète {#} s’essuyait la 


tête et les oreilles durant ses ablutions. 


Quatrième obligation : 


Se laver les pieds, chevilles incluses. Alâh {4} a dit : « et lavez- 


vous les pieds jusqu'aux chevilles ». 


Cinquième obligation : 


Respecter l'ordre de lavage des membres. En effet, Allâh a mentionné 
les étapes des ablutions de façon ordonnée. Il a inséré une étape 
d'essuiement (la tête) entre deux étapes de lavement (les bras et les 
pieds) et a ainsi séparé deux étapes analogues, le seul but étant de 
souligner l'importance du respect de l’ordre de lavage. En outre, le 
Prophète {4} effectuait ses ablutions selon cet ordre, ses paroles et 
ses actes étant des éléments explicatifs du Coran. 


Sixième obligation : 


Passer d'un membre à l'autre sans longue interruption. C'est-à-dire 
qu'on ne doit pas attendre que le membre lavé sèche pour passer à 
l’autre. La preuve à ce sujet réside dans le fait que le Prophète {#5} est 
le législateur qui clarifie pour sa communauté les règles religieuses. 
Or tous ceux qui ont décrit les ablutions du Prophète (&} ont 
affirmé qu’il les effectuait sans interruption’: 


mo 
71. Voir : as-Salsabil, vol. 1, p. 51-53. Voir aussi : a/-Mulakhas al-fighi, vol. 1, p. 32-33. 
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LEÇON 14: 
Les actes qui annulent les ablutions 


Les actes annulatifs des ablutions sont au nombre de six : 

1.— Tout ce qui sort des orifices d'évacuation. 

2. - Toute souillure jaillissant du corps en grande quantité. 

3. — Perdre conscience en s endormant ou autre. 

4. — Toucher de la main ses parties intimes « avant ou arrière » sans 

séparation. 

5.— Manger de la viande de chameau. 

6. — Renier l'Islam, qu'Alläh nous en protège ainsi que les musul- 

mans. 

Dans la leçon précédente, l’auteur a mentionné les ablutions et se 
donne ici d’expliciter les actes qui les annulent, afin que le musulman 
soit clairement conscient des principes de sa religion. L'auteur a donc 
cité les actes annulatifs des ablutions qui sont : 


Premièrement : 


Tout ce qui sort des orifices d'évacuation, que ce soit en petite ou 
grande quantité. On en distingue deux grandes catégories : 

a) Commune : comme l'urine et les excréments qui annule les 
ablutions sans aucune divergence à ce sujet parmi les savants, ainsi 


que l’affirme Ibn Abd al-Barr. Allâh 48} a dit : 
« ou si l’un de vous revient du lieu ow il a fait ses besoins »?2. 


b) Rare : comme les vers, les poils et les cailloux qui annule les 
ablutions car le Prophète a dit à une femme atteinte de métrorrhagie : 


72. Saint Coran, sourate 5, v. 6. 
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Lecon | 4 
Les actes qui annulent les ablutions 


« Effectue tes ablutions pour chaque prière »73, or le sang des femmes 
atteintes de métrorrhagie n’est pas commun. Mais le fait qu'il sorte 


d'un des orifices d'évacuation le fait ressembler aux éléments qui en 
sortent naturellement. 


Deuxièmement : 


Toute souillure jaillissant du corps en grande quantité. C’est si elle 
sort en grande quantité qu’elle annule les ablutions. S’il s’agit d’une 
petite quantité, les ablutions sont toujours valides. Ainsi, le sang, s’il 
jaillit du corps en grande quantité, annule les ablutions, mais pas 
s'il s'écoule en petite quantité. En effet, Ibn ‘Abbâs a dit au sujet du 
sang : « S'il jaillit en grande quantité, on se doit de recommencer 
les ablutions. » De plus, Ibn ‘Umar creva un jour un bouton et du 
sang en sortit. Cependant, il pria sans refaire ses ablutions. Et aucun 
compagnon ne divergea de lui à ce sujet. C’est donc un consensus. 


Troisièmement : 


Perdre conscience en s’endormant ou par cause de démence, 
d'évanouissement ou d'ivresse. En effet, le Prophète {48} a dit : « L'œil 
est garant de toute flatulation. Quiconque s'endort se doit de réitérer 
ses ablutions »74. La perte de conscience durant l’évanouissement, la 
démence et l'ivresse est plus prononcée encore que lors du sommeil. 


C'est pourquoi ces trois états sont plus à même d’annuler les 
ablutions. 





73. Rapporté par Abou Däwüd, Ibn Mäja, l'imâm Ahmad, at 


-Tirmidhi qui en dit : « c'est un 
hadîth hasan sahih ». al-Albäni l'a authentifié dans al-Irwé, vol. 1, p. 146. 


74. Rapporté par Abou Däwüd, Ibn Mäja, al-Häkim, ad-Dâraqutni. al 


-Albäni considère ce hadîth 
hasan ; voir a/-Irwd, vol. 1, p. 148. 


Due Qi oui 
s905)1 yasl5 


LD SE A Jai Cats als 24013 59U6 556 - 
Hi ba DE M5 col és Me (IN 5h 
Sail «sb 

4 H rs 5 SH Las: sl 6, roll de Li _ #1 
su nt. ss EG SE 15" ne F HE .. JS > 
GI Ge CU Lu 58 js Less ajs Je 5 55 55 as 
LL SES 

AN Jai) « RE gl REV s GE o,26 5! 5 Jéail Jai : EI 
RAR OT Ni Hd PRE 

abs Pb ba 6925) Lait Les Jéall IS 

Pb Æ di: JE jé Get dl Ç 68 de ph Ba: al) 
métis 45 






(364) &oba ls aol guluill (125) 5 all Sio ji .(833) yaual plus .(226) 529)! S)lsdl 
>| Plo}ls ao cl 59l5 ol oo, .(204/6) sal .(624) Lis 5 hill ao cl .(282) 5 hill 5915 #l 
146,0 .1-> .6l9,l 9 gl ao uno Lux Cs JÜs So ils 

Sbils &lo clos sols ol ols, .(111/1) sol .(477) lois 5ehll lo cul .(203) 5 )lglall 531 94 si 
.148 4. 1: clos, X 9 ul du» 4 .yibÿ ls 

(479) Gi 5 hi axlo ut .(181) 6 ,lelll 595 gl .(444) pouls Juill ill . (82) 5 slelall Sso sul Je 
QUI sos .sl ho}lo &lo eylo giluil ole ; (725) 6 la yo lall .(91) 5 oki co .(406/6) se! 
150 40 .1 > .elo Xl yù 


121 


1221|lLecon 14 


Les actes qui annulent les ablutions 


Quatrièmement : 


Toucher de la main ses parties intimes « avant ou arrière » sans 


séparation. En effet, le Prophète 38} a dit : « Quiconque touche ses 
parties intimes doit renouveler ses ablutions »75. 


Cinquièmement : 


Manger de la viande de chameau. En effet, il a été rapporté d’après 
Jâbir Ibn Samura qu'un homme questionna le Prophète {#} : 
« Dois-je renouveler mes ablutions après avoir mangé de la viande 
de chameau ? » Le Prophète {#} répondit : « Oui, renouvelle tes 
ablutions après avoir mangé de la viande de chameau »7$. 


Sixièmement : 


Renier l'Islam, qu'Allâh nous en protège. La preuve à ce sujet réside 


dans la parole d’Alläh {#} : 


« Si tu donnes des associés à Allâh, ton œuvre sera certes vai- 
ne »77. 


Remarque importante : 


Pour ce qui est du lavage du mort, l'avis le plus juste est qu’il 
n’annule pas les ablutions. C'est là l'avis de la majorité des savants, 
car aucune preuve n'existe à ce sujet. Cependant, si la main de la 
personne en charge de laver le défunt touche les parties intimes de 
celui-ci sans aucune séparation, il est obligatoire pour lui de refaire 
ses ablutions. 

Il est cependant de son devoir de ne pas toucher les parties intimes 
du mort si ce n’est en se couvrant la main. 


75. Rapporté par an-Nasä, Ibn Mâja et l'imâm Ahmad. al-Albâni l'a authentifié dans al-Irwä, 


vol. 1, p. 150. 


6. Rapporté par Muslim. | | 
. vas 2l-‘Udda charh al-‘umd!, p. 53-57. Voir : Saint Coran, sourate 39, v. 65. 


jé El Ml 
e905)1 Ua9155 


Je es ès 65 Le bé &og LU : 95 e 8 : all 
me Ji end de LS as à JE JY PAPAS UE 
: Jus di « EUS He a GSl : NT 855: Pate 
GE ST ES sd » 
: AB LS 
Jai LT 3 285 c69028)1 ait Ÿ A mnt) : exil (LS Lil 
de Sp Jelil 5 Estol y ES EU lé JAI 254) « ele 
2g23 él ces SE jé 
Je eb3 ba SR) 55 Gels Ÿ GS als Lotsila 
d sss Le eUS LÉ 592 — Lil 5920) as Ÿ abat ds SK 
JE LA ES dr de ge lu — id JS gel Sig 
ss 15 Je 6 des Gas 
LS ST 3 bus di 35 
D'HmrenE 
de Es Dit Jos 583 cell J3$ be aol à Eeadl & SU 
| | ls 





116 


gluo olg, (98/5) sal .(495) lgiius 6 )lelall ale cul (860) vaux elun 
57-53 Lo . bol! à ps üsall .65 à . so 5) 
6 à] .ülall 43 a] Lai 18 





123 


124llecon 14 


Les actes qui annulent les ablutions 


Il en est de même pour ce qui est de toucher une femme : ceci 
n’annule aucunement les ablutions — que ce soit fait avec désir, ou 
sans désir, selon l'avis des savants le plus correct — tant que cela 
ne provoque pas l'émission d’un quelconque liquide. En effet, le 
Prophète {#8} embrassa une de ses femmes puis pria sans renouveler 
ses ablutions. 

Et en ce qui concerne la parole d’Allâh 3} dans les deux versets 
des sourates an-Nisà et al-M'ida : 


« ou si vous avez touché à des femmes »’$. 


C'est l’acte sexuel qui est désigné ici selon l'avis des savants le plus 
correct. C’est d’ailleurs l’avis d’Ibn ‘Abbâs — qu'Allâh les agrée tous 
deux — et d’un groupe de savants. 

Pour ce qui est du lavage du mort et du fait de toucher une femme, 
notre Cheikh a explicité les propos des savants à ce sujet, et a penché 
— qu'Allâh le protège — pour l'avis stipulant que ce ne sont pas des 
actes annulant les ablutions, et Allâh est plus savant. 


0 


78. Saint Coran, sourate 4, v. 43 ; et Saint Coran, sourate 5, v. 6. 
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LEÇONS 15 ET 16: 
Nobles caractères et règles de bienséance 


Leçon 15 : Les nobles caractères qu’Allâh 2 institués pour 
tout musulman. En voici quelques exemples : 

Être sincère, respecter le dépôt, être chasre, pudique, courageux, 
généreux, loyal, se préserver de rout ce qu’Allâh a interdit, respecter 
le voisin, aider les personnes dans le besoin autant que faire se peut… 
et autres nobles caractères dont la légitimité est prouvée par le Coran 
et la Sunna. 


Leçon 16 : Les règles de bienséance islamique. 
En voici quelques exemples : 

Saluer, être souriant, manger er boire avec la main droite, respecter 
les règles de bienséance que l’Islam à instiruées lorsque l’on entre 
dans la mosquée, dans la maison ou qu’on en sort et lors du voyage. 
Honorer ses parents, ses proches, ses voisins, les personnes âgées, les 
enfants, présenter ses vœux lors d’une naissance, et ses condoléances 
lors d’un décès. et autres bonnes manières islamiques. 

Après avoir détaillé les règles touchant à la croyance et à la 
jurisprudence dans les cours précédents, l’auteur — qu’Alläh le 
protège — a voulu clarifier ici pour l’ensemble de la communauté 
certains nobles caractères institués pour tout musulman et autres 
règles de bienséance islamique. 

Tu te dois donc cher frère musulman — qu’Alläh nous aide et t'aide 
à atteindre tout bien — de les mettre en pratique afin de proposer 
aux gens le meilleur et le plus exemplaire des comportements, basé 
sur ces caractères islamiques si nobles, et ses bonnes manières si 
éminentes et sublimes. 
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128lleçon 15et 16 
Nobles caractères et règles de bienséance 


Les textes du Coran et de la Sunna incitant à se conformer à ces 
nobles caractères sont nombreux. Si je ne craignais d’être trop long, 
je les aurais certes cités. Que le Prophète (&#} soit pour toi un 
modèle d'application de ces directives, car lorsque l’on questionna 
Â'ichah — qu’Alläh l’agrée — au sujet de l'éthique du Prophète (8), 
elle répondit : « Le Coran était son éthique »7°. Que les éloges et les 
salutations d'Allâh soient sur lui. Il était connu pour sa sincérité, son 
respect du dépôt, son courage, sa générosité, et son éloignement de 
tout ce qu'Allâh {#} a interdit. Ses nobles compagnons — qu’Alläh 
les agrée tous — l’ont suivi en cela. 

En outre, l'Islam en ses débuts s’est propagé aux quatre coins 
de la terre en raison des relations exemplaires qu’entretenaient les 
commerçants musulmans avec les autres communautés. En effet, ils 
faisaient preuve de sincérité et de loyauté [dans leurs transactions]. 

J'espère donc d’Allâh, puis attends de toi mon frère musulman 
que tu sois de ceux qui bénéficient de ces nobles caractères : sois 
sincère dans tes propos et tes actes, sois respectueux du dépôt que tu 
gardes et que tu rends, fais preuve de retenue et contente toi de ce 
que tu possèdes, sois pudique, courtois, courageux, loyal, généreux, 
irréprochable et honnête. 

Honore ton voisin car ses droits envers toi sont très importants. 
Aide les personnes dans le besoin, car Allâh aide Son serviteur aussi 
longtemps que celui-ci aide son frère. Salue les personnes que tu 
connais et celles que tu ne connais pas, car c’est une Sunna qui 
engendre l'amitié et dissipe la solitude et la division. Sois souriant 
lorsque tu rencontres tes frères musulmans car c’est une aumône. 

Fais ce que le Prophète (#} à conseillé de faire, comme le fait de 
manger et de boire avec la main droite. Conforme-toi à la Sunna en 
entrant dans la mosquée par le pied droit, en récitant l’invocation tirée 
de la Sunna, en sortant par le pied gauche. Sois régulier concernant 
l’invocation d'entrée et de sortie de la maison, Alläh te protègera 
alors, te préservera et t'aidera. N'oublie pas l’invocation du voyageur 
lorsque tu voyages. 





79. Rapporté par Muslim, Ahmad et Abou Dâwüdi. 
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130 Lecon 15 et 16 


Nobles caractères et règles de bienséance 


Honore tes parents, comporte-toi de la meilleure façon avec eux et 
sache que tes devoirs envers eux sont immenses, comme le prouvent 
le Coran et la Sunna. Ne sois pas nonchalant en remplissant ton 
devoir envers eux au risque de le regretter le jour où le regret ne sera 
d'aucune utilité. N'oublie pas d’honorer tes proches, tes voisins, les 
personnes âgés et les plus jeunes, car c’est une directive divine et 
prophétique. 


Allâh 45} à dit : 
« Et faites le bien. Car Allâh aime les bienfaisants »®°. 


Et le Prophète {&#} a dit : « Vos biens ne seront jamais assez suffisants 
pour répondre aux besoins des gens. Faites donc en sorte que votre 
visage avenant et votre noble caractère leur suffisent ». I] (#} a aussi 
dit à Mu’âdh : « Crains All@h où que tu sois, fais suivre une mauvaise 
action d'une bonne action qui l'effacera, et aie avec les gens un bon 
comportement ». 

Un poète a dit : 

Sois bon envers les gens et tu monopoliseras alors leurs cœurs. 
En effet, et depuis toujours, la bienfaisance fait se soumettre les hommes. 


Présente tes félicitations à celui qui vient d’avoir un enfant, et 
invoque Allâäh pour lui de la façon que cela a été rapporté dans la 
Sunna. Présente tes condoléances à tes frères touchés par un malheur, 
tu seras récompensé pour cela et auras la même rétribution qu'eux. 

Conforme-toi à toutes les autres bonnes manières islamiques, et 
éloigne-toi des vils caractères. Qu'Alläh nous compte et te compte 
parmi ceux qui se conforment au comportement religieux, aux 
bonnes manières islamiques, et s'éloignent des vils caractères. Il 
est certes capable de tout, et à même de répondre aux invocations. 
Qu’'Alläh couvre d’éloges et salue notre Prophète Muhammad, sa 


famille et tous ses compagnons. 


oo 


8o. Saint Coran, sourate 2, v. 195. 
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LEÇON 17: 
Mise en garde contre le polythéisme 
et les divers péchés 


Mise en garde contre le polythéisme et tous les types de 
désobéissances dont Les sept péchés capitaux® (menant à la perdition) 
qui sont : Le polythéisme, la sorcellerie, tuer une personne dont la 
vie est sacrée sauf lorsque cela est religieusement justifié, consommer 
les biens issus de l’usure, consommer les biens de l’orphelin, fuir 
durant une bataille, calomnier les croyantes chastes et innocentes. 


Parmi les péchés, on trouve aussi : 


La désobéissance aux parents, rompre les liens de parenté, pratiquer 
le faux témoignage, prêter des serments mensongers, causer 
préjudice au voisin, être injuste envers les gens en portant atteinte à 
leurs vies, leurs biens, leur honneur, et autres actes qu'AÏâh et Son 
Prophète {#} ont interdits. 

Après avoir mentionné certains caractères et bonnes manières 
islamiques institués pour tout musulman, l’auteur veut expliciter 
dans cette leçon la gravité du polythéisme, et mettre en garde contre 
lui et contre tous les péchés. Parmi eux, il y a les sept péchés Capitaux, 
cités ici afin de prévenir la communauté du fait de pratiquer ces 
actes, ou certains d'entre eux. Abou Hurayra — qu'Alläh l'agrée 
— rapporte du Prophète (&} qu’il a dit: « Préservez-vous des sept 
péchés capitaux. » Les compagnons demandèrent : « Quels sont-ils, 6 
Messager d’AIâR ? » Il répondit : « Le polythéisme, la sorcellerie, tuer 


une personne dont la vie est sacrée sauf lorsque cela est religieusement 





81. Ne pas confondre les sept péchés capitaux de la tradition judéo-chréti 
e 
péchés capitaux cités ici. (NdT) nne avec les sept 
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Mise en garde contre le polythéisme et les divers péchés 


justifié, consommer les biens issus de l'usure conso 
l'orphelin, fuir durant une bataille, 
innocentes »°?, 


mmer les biens 4 
calomnier les croyantes Chastes 4 


Le sens de l'injonction « préservez-vous » est « éloignez-vous : 
Pour les péchés capitaux, c’est le terme « péchés fatals » 
Prophète {#} à utilisé car ces péchés causent la perte de ce 
s'en rend coupable dans ce bas-monde — à cause des peines religieuses 
encourues — et dans l’au-delà en raison du châtiment qui l'attend, 

Nous avons déjà parlé du polythéisme dans la quatrième lecon à 
laquelle il convient de se référer si l’on veut plus de détails. 

Pour ce qui est de la sorcellerie, il s'agit de grigris et de formules 
incantatoires, et autres agissements influant sur le cœur et le COrps. 
Certaines formes de sorcellerie causent la maladie et la mort. 
D'autres provoquent la discorde conjugale. Enfin, certaines ne sont 


qu'illusions et n’ont aucune réalité, comme l’a dit Allâh 43} dans 
la sourate Tà HA : 


que le 
lui qui 


« Ils dirent : “ô Moïse, ou tu jettes, [le premier ton bâton] ou 
que nous soyons les premiers à jeter ?” Il dit : “Jetez plutôt”. Ft 


voilà que leurs cordes et leurs bâtons lui parurent ramper par 
l'effet de leur magie »53. 


Toutes ces formes de sorcelleries sont interdites car elles 
correspondent à un reniement d’AIlâh, et s'opposent à la foi et au 


Tawhîid. Allâh 36h à dit : 


« mais ceux-ci n’enseignaient rien à personne, qu'ils n'aient dit 
d’abord : “Nous ne sommes rien qu’une tentation : ne soit pas 
mécréant” »64, 


Le sorcier encourt d’ailleurs la peine de mort. 


Et tout ce qui est cité dans le reste du hadîth, ainsi que ce que 


le Cheikh a cité après les Sept péchés capitaux sont des actes 
explicitement interdits dans le Coran et la Sunna. 


CORRE EEE TI 
82. Rapporté par al-Bukhäâri et Muslim. 

83. Saint Coran, sourate 20, v. 66. 

84. Saint Coran, sourate 2, v. 102. 
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Mise en garde contre le polythéisme et les divers péchés 


Le musulman se doit donc de les éviter absolument. S'il se rend 
coupable de l’un d’entre eux, il doit le délaisser, regretter son acte et 
avoir la ferme intention de ne plus jamais commettre ce péché, ni 
d'autres péchés et transgressions. 

Le musulman se doit aussi d’interdire à ceux qui sont sous son 
autorité de commettre de tels actes, et doit mettre en garde ses frères 
musulmans contre le fait d’y sombrer et doit montrer les dangers de 
tels péchés pour la religion. En effet, cela participe de l'entraide dans 
le bien et la crainte pieuse, et fait partie de l’injonction du bien, de 
l'interdiction du mal, et de l'invitation à la religion d’Allâh. C’est 
bien là la voie des Prophètes, qu’Alläh les couvre d’éloges et les salue. 


Allâh €#} à dit par le biais de Son Prophète Muhammad : 
« Dis : “Voici ma voie, j'appelle les gens [à la religion] d’Alläb, 


moi et ceux qui me suivent, nous basant sur une preuve évi- 
dente” »55. 


Qu'Alläh nous protège ainsi que vous et tous les musulmans de tous 
les autres péchés et transgressions. Qu'’Il nous accorde la constance 
par Sa parole constante dans ce bas-monde et dans l'au-delà. Mon 
Seigneur certes entend et répond aux invocations. Qu’Alläh couvre 


d'éloges et salue notre Prophète Muhammad, sa famille et tous ses 
compagnons. 





85. Saint Coran, sourate 12, v. 108. 
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LEÇON 18: 
Préparation du défunt 
et prière funéraire en sa faveur 


Voici quelques détails à ce sujet de la préparation du défunt et la 
prière funéraire en sa faveur : 

1. — Lorsque la mort est avérée, on ferme les yeux du défunt et on 

maintient sa mâchoire 

2. — Lors de son lavage : on cache ses parties intimes, puis on le 

relève un peu en opérant une légère pression sur son ventre. 
Le laveur se couvre ensuite la main à l’aide d’un chiffon ou 
autre et lave les parties intimes du défunt. Il procède ensuite 
aux ablutions du mort comme on le fait pour la prière. Il lave 
ensuite sa tête et sa barbe à l’aide d’eau et de lotus ou autre. Il 
lave alors le côté droit du défunt, puis le gauche. Il le lave ainsi 
une seconde fois puis une troisième, et à chaque fois presse de 
sa main le ventre du défunt avec douceur. Si quelque chose 
en sort, quil le lave puis obstrue l’orifice à l’aide de coton ou 
autre. Si cela ne suffit pas, il peut le faire à l’aide d’argile ou 
en utilisant les moyens médicaux modernes, comme certaines 
formes d’adhésifs ou autres. 

Le laveur recommence ensuite les ablutions du défunt. Si trois fois 
ne suffisent pas pour le nettoyer, il peut réitérer l'opération cinq fois 
voire sept fois. Le corps sera ensuite séché à l’aide d’une serviette. Les 
articulations de son corps seront parfumées, ainsi que les membres 
sur lesquels on se prosterne. Il est d’ailleurs recommandé de parfumer 
cout le corps. Son linceul sera encensé. Si ses moustaches et ses ongles 
sont trop longs, ils seront taillés. Il ne faut pas coiffer ses cheveux. 
Quant aux cheveux de la femme, on en fait trois tresses qui seront 
rejetées derrière elle. 
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1 40 LEON D 
Préparation du défunt et prière funéraire en sa faveur 


1. — Le linceul du défunt : il est préférable d'envelopper le défunt 
mâle dans trois morceaux de tissu blanc sans tunique, ni tur- 
ban. On l'y introduira petit à petit. Cependant, il n'y a pas de 
mal à le recouvrir d'une tunique, d’un pagne et d’une couver- 
ture, Quant à la femme, on la recouvre de cinq vêtements : 
une robe, un voile, un pagne et deux couvertures. Le jeune 
garçon sera recouvert d'un à trois morceaux de tissus. Quant À 
la fillette, elle sera couverte d’une tunique et de deux couver- 
tures. 

2. — Cest la personne que le défunt a désigné avant sa mort qui est 
le plus en droit de le laver, de prier en sa faveur et de l’enterrer. 
Puis vient le père, puis le grand-père et ainsi de suite de proche 
en proche parmi les gens de sa lignée masculine. 

La personne la plus en droit de laver une défunte est celle désignée 
par cette dernière, puis vient sa mère, puis sa grand-mère, et ainsi de 
suite de proche en proche parmi les gens de sa lignée féminine. 

Dans le cas du décès d’un des deux époux, c’est son conjoint qui se 
chargera de le laver. En effet, Abou Bakr as-Siddiîq — qu’Alläh l’agrée 
— fut lavé par son épouse, et ‘Ali — qu’Allâh l’agrée — se chargea du 
lavage de Fâtimah, qu’Allâh l’agrée. 

Description de la prière funéraire : il s'agit de prononcer le takbir 
puis de lire la sourate al-Fâtiha. Si on rajoute une petite sourate 
ou un ou deux versets, c'est une bonne chose, en raison du hadîth 
rapporté à ce sujet par [Ibn Abbäs, qu'Allâh l’agrée. On prononce 
ensuite le takbîr une seconde fois, et on invoque Alläh en faveur du 
Prophète €##} comme lors du tachahhud en prière. On prononce 
alors le cakbîr une troisième fois et on dit : 

« Ô Seigneur ! Accorde Ton pardon à chacun de nous, vivant 
ou mort, présent ou absent, jeune ou âgé, homme ou femme. 
O Seigneur ! Fais de ceux d'entre nous que Tu maintiens en 
vie des êtres pleinement soumis, et accorde à ceux que Tu 
rappelles à Toi de mourir croyants. Ô Seigneur ! Accorde- 
lui Ton pardon, Ta miséricorde et Ton salut, et pardonne-lui 
ses fautes. Accorde-lui un noble lieu de séjour et fais de sa 
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Préparation du défunt et prière funéraire en sa faveur 


tombe un endroit spacieux. Ô Seigneur ! Lave-le avec | Eau, 
la neige et la grêle, et purifie-le de ses Déchés et erreurs comme 
on purifie l'habit blanc de ses impuretés. Accorde-lui une 
demeure, une famille et une épouse meilleures encore que celles 
qui furent les siennes. Fais-le entrer au Paradis et préserve-le 
des supplices de la tombe et du châtiment de | Enfer. Élargis 
pour lui sa tombe et illumine-là. Ô Seigneur ! Ne nous prive 
Pas de sa récompense et ne nous égare pas après lui ». 

On prononcera ensuite le #7kbfr une quatrième fois et on saluera 
une seule fois à droite. 

Îl est conseillé de lever les mains à chaque #4kbfr. Si le défunt est une 
femme, on mettra les invocations précédentes à la forme féminine. 
S'il y a deux dépouilles, les invocations seront faites au duel, et au 
pluriel si elles sont plus nombreuses. En revanche s’il s agit d'un 
enfant, au lieu d’invoquer Allâh pour qu'il lui pardonne, on dira : 
« © AllGh ! Fais de lui un prédécesseur et une épargne pour ses parents. 
Accepte son intercession en leur faveur. Ô Alläh ! Augmente par son 
biais le poids de leurs bonnes actions, et accrois leur rétribution. Fais-le 
rejoindre les croyants vertueux. Mets-le sous la tutelle d'Ibrähim €& 
et préserve-le par Ta miséricorde du châtiment de l'Enfer ». 

La Sunna pour l’Imâm est de se placer au niveau de la tête du 
défunt, et au niveau du bassin de la défunte. Si les dépouilles sont 
nombreuses, les défunts seront placés plus proches de l’Imâm et les 
défuntes plus proches de la Qibla. S’il y a des enfants parmi eux, les 
garçons seront placés entre les hommes et les femmes et les petites 
filles après les femmes. La tête du garçon sera au même niveau que 
celle de l’homme, et le bassin de la femme au niveau de la tête de 
l’homme. Il en est de même pour la petite fille dont la tête sera au 
niveau de la tête de la femme alors que son bassin sera au niveau de 
la tête de l’homme. Les fidèles se placeront tous derrière l’imâm, sauf 
Si une personne ne trouve plus de place : elle pourra alors se mettre 
à la droite de l’imäm. 

Louange à Alläh l’Unique, que les éloges et les salutations soient 
pour Son Prophète Muhammad, sa famille et ses compagnons. 
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Cette science est une religion regardez de qui vous l'apprenez . Xbn Sirin 


Cet ouvrage, bien que concis, comporte loules les sciences religieuses, qu'il s'agisse des 
principes régissant la croyance ou la jurisprudence. Il détaille l'éthique religieuse etles règles 
de bienséance islamique qu'il convient au musulman de respecter. On trouvera enfin en 
conclusion de ce livre une mise en garde contre le polythéisme et contre toutes les formes 
de péches 


Ce livret décrit ainsi ce qu'il convient au musulman de savoir et de mettre en pratique en 
terme de croyance, d'adoration, de comportement et de méthodologie. Cet ouvrage porte 
donc parfaitement son nom, en ce sens qu'il s'agit bien là de leçons importantes destinées à 
l'ensemble des musulmans. 


l'explication de ce livret n’est ni trop longue au point d'être rébarbative, ni trop courte au 
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l'aide d'Allah -— et une référence abordable pour qui voudrait l'enseigner, qu'il s'agisse de 
l'Imam dans sa mosquée, du père de famille dans sa demeure ou de l'étudiant en science 
religieuse dans son quartier ou sa ville. 
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